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TRAVERS LA VILLE
| —La femme d'un bijoutier d’Ho-
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est disparue depuis lundi.
mari ne sait pas quoi en penser.
—-Un boulanger, de cette ville. du

Bom de Aylmer, n'a pas été vu de-
puis samedi. La police a été averti
du fait,
—Hier soir, aur la rue Plessis, un

nommé Alex 11dre Goulet, est tom-
bé de sa voiture et q’eut blessé
gridvement. Ila 666 transporté &
-son domicile. carré Papineau.

~—Patrick McCall, acousé d'avoir
volé du charbon à MM. Parker et
Craner, à plaidé coupable, hier
on cour de police, et a été con-

à un mois de travaux ‘orcés.

—John Sinclair, arrêté par
le gardian de nuit Aumond sous
l’'ecousation d’avoir volé une
serviette dans le restaurant Ho-
bert & Fortier, a été condamné à
10 jours de prison.

—Adolphe Devoir, peintre de la
Tue Rivard a été amené en cour
pour refus de payer son cocher.
‘Après avoir longtempsdiscutépour
né rien dire, les deux plaideurs en
sont venus à une entente ot Devoir
& payé son oharretier,

—Grand lot de coupons de tweed
et de dran,à bon marché, chez John
Murphy et Cie.
Le constable McKeown a opérs,

hier soir, l'arrestation d’un jeune
homme nommé Charles Noble, sous
Vacousation d'avoir volé un cer-
‘tain nombre d'outils de piombiers.
‘Le prisonnier à plaidé coupable
en cour de police et a 6té
icondamné A deux mois de travaux
forcés.
—Les époux, Gaudette dont

pous avons raconté les difficultés,
ont en en cour de olice
tn long entretien au cours uquel
Mme audette à été prise d’une
@ttaque d’épilepsie. Finalement les
parties sont retournées à leur domi-
cile bras dessus, bras dessous.
Tout va bien qui finit bien,
—Un déserteur de l’école militaire

de Saint-Jean; réfugié à Montréal
depuis quelques jours était recher-
ché pes la police de cette ville.
Lundi soir, le constable Lahawe qui
avait lo signalement du fugitif, l'a
ærrêté dans une maison de pension
dela rue des Voliigeurs. ri-
sonnier qui se nomme T. 8. Nuff,
pce reconduit nier soir à Ba nt-
oan.
—Ellen Flynn, 3%ane,a 6t6 arrétée
6jheures hier, pour ivresse et dé-

sordre sur la rus Notre-Dame.
C'eut cette même Ellen qui a déjà
brisé des vitres dans la salle d’at-
tente des prisonniers de la cuur du
(Recorder. Elle à plaidé non coupa-
ble et son procès a été remis à ven-
redi. Æile était iellement en co-
ère qu’on a été obligé de l'enfor-
ler dans les cellules.
—Plus de 200 propriétaires d'im-

meubles ont dei présenté leurs ré-
clamations à l'ingénieur de ls cité
our l’expropriation d’une lisière
e leur terrain daus les différente

quartiers après avoir bâti sur la
nouvelle ligne homologués. Les
réclamations dece genre ne seront
plus reçues après le 31 décembre.Le
comité qui sers chargé d'adjuger
sur ces réclamations mera jormé
dansle mois de décembre et ilcom-
mencers son travail dans le mois de
Junvier 1891.
—John Murray 28 ans, pointre de

la rue Chatham ot Hattie Johnson,
servante de in rue Saint-Charles
Borromée ont été arrêtés par les
‘coustables Gaudry et Dempsey,
pour ivresse et conduite désordon-
née dans une port: de cour. Le vé-
ritable nom de Hattie est Anny Fla.
nagan, purait-il. Ils avaient un fla-
con de whiskey en leur possession.
Huttie à été condamnée à 3 mois,
fs ou 3 autres mois, et Murray à
15 ou un mois.

—John Murphy et Cie, exhibent
le plus grand assortiment de man-
teaux, leur salle d’étalage au
troisième étage. Nous invitons
cordialement les dames à aller leur
faire une visite.

 

Clud eonservateur

n aura séance de ce club mer.
eredi soir 3 8 heures, dans los salles
sudessus des offices du journal le
Monde, 1860 rue Notre-Dame.
Le sujet de discussion sera, ‘* Le

bill McKinley.” Comme cette dis-
cussion sera très intéressante, vu
l'importance du sujet, tousles mem-
bres sont priés d'être présents.
36-2 Li SECRÉTAIRE.

———_
—L’héte]l Arlington, de Toronto,

le plus beau etle plus confortable
est maintenant ouvert au polie
voyageur.0

AUX SOURDS
Una personne qui étalt sourde et qui en.

tondait toute sorte de brüitæ dans Ia tote de
is 28 ons à été guéri prar un remède sim-

lo onverrs du remede à qui e'adresso-
à ‘son, 177 rue MacDo! New.
ork, 12-16—————

NOUVEAUTER
Ceux qui aimoyt à acheter tn nouveau

chapeau où ui nobreau de pelloterice à bon
marché feront lien de s'adrsser au No 1H
rue Notre-Dame, chez 1. Botleas,

ATTAQUE BSOUDAINE
Messteurs, pendant que j'elaisà l'ouvrage

lai cu une slingne voudaine de cholera
rbua Je medecin fui appelé eon toute

ite, wale il ne paraissait pasun état de me
rir,

he évacuation de 60 minutes me mit aux
Pontes, de ls mort lorsque Je Bs venir une bou-

(lle 4 Extrait de Fraises desChampe qui mo
mura la vis

MADAME J. N. VAN NET IER,
Mount Brydges. Unk

——

H. A MILLER
Peintre de maisons, d'enseigner et de tl.

droutnteur, sorour, vi-
frier, bmltateur, clirsenr, ete, 196, rue
Kainte Catheriné, Je gutpniis do dotner a.
flinction atx plum cxigediote} ut ouvrage

it sous ie plus court délai. N'oublies pas
fndisn-français, et je wiliite

deaux, tapisefer ef

que Jo suis Ca
votre patronaue.

-LE PIN ROUGE du SUD du
Dr HARVEY, pour la toux etle
shume, est la meilleure méde-
vins en usoge

 

+

LES COT.SATIONS
—_ “

Les plaintes assormentees
Le bureau des cotiseurs a com-

mencé à siéger pour entendre
les plaintes des propriétaires d'im-
meubles contre le rôle d'évaluation.
Ohaque citoyen qui s’est présenté
devant le bureau n été obligé d’as-
sermenter ses déclarationsen vertu
de la nouvelle charte de la cité.
Les plaintes‘soni beaucoup moins
numbreuses cette année que les an-
néen précédentes.
Aucune diminution de l'éva-

luation n'a encore été faite.
aca eu,

LE COMTE DE PARIS
L'association Saint Jean-Baptiste ot les

étudiants 4s Laval

M. L. 0, David.ex-M. P. P., prési-
dent de ia société Bains-Jean-Bap-
tiste, à rédigé l'adresse qui doit
être lue dimanche prochain dans
le cabinet de lecture paroissialà M.
le comte de Paris. Copie de cette
adresse a été adrcssée hier soir par
le courrier de la maile à M. le comte
de Paris. Cette adresse ne contient
aucune allusion politique,elle refld-
te le sentiment du public en sou-
haitant la bienvenue au représen-
tant d’une des grandes familles de
France et au descendant des rois
qui ont fondé le pa
Au banquet qu ra donné au

Windsor la musique sera fournie
par les sept solistos belges du parc
Sohmer.
Les étudiante en droit de l’Uni-

veraité Laval ne restent pas inac-
tifs de leur côté ; ils veulent ausei
fêter dignement le passage du
Comte de Paris en cette ville. A
cette fin ils ne sont réunis hier et
ont adopté la résolution suivante ;
“A une assemblée spéciale con-

voquée par leur estimé président,
les étudiants en droit de l’Univer-
sité Laval, ont décidé qu’ils sunt
heureux de se joindre à l’élite de la
société canadienne-française et an-
Blaise, pour fêter dignementla pns-
sage du comte de Yaris dans notre
sympathique cité.
En conséquence, ils assisteront

en corps À la grande démonstration
qui sers faite vendredi soir, à l'ar-
rivée du train.

  

L. J. LORANGER,
Secrétaire.

La diphtherie

Le bureau provinoial d'hygiène a
éte informé qu'il n’y avait qu’un
cas de diphihérie à Bolœil. Tant
mieux !

 

Fausne nocuantion

ly a quelques ours une dame
Valenti faisait arrêter an individu
sous l'accusation d'avoir séduit 64
petite fille.
1e prisonnier « comparu hier de-

vant M.ie juge Dugus et li à été
acquitté.
La plainto ne reposait

aucuns base solide,

Mertaitté

La semaine dernière ‘il y à eu 93
enterraments dans le cimetière ca-
tholique et 12 dans le cimetière pro-
testant.
La semaine correspondante de

l’au dernier est de 93 décès seule-
ment,
Causes des décès : 2 cas de diph-

thérie, à du croup, 5 de diarrhée, 4
de cholérs infantum et 1 de fièvres
typhoïdes.

 

sur

  

Paroiese Saint-Louis

La nouvelle parcisse de Saint-
Louis compte une population de
catholiques français de 6,400.

»——
Trois ans de pemitensior

Jos. Voyer, dont nous avons rap-
porté le vol avant-hier, à été hier,
condamné À trois aus de péniten-
cier.

 

, uses de paix

MM. Aug uate Bobert, des scieries
Robert, Avenue Papineau, et Hor-
misdas Lapointe, comptable, ont
été faits juges de paix pour le dis-
trict de Montréal.

Un ponsioncaire volé

Moïse Dame est allé se plaindre à
la station centrale qu’on lui avait
volé $25 dans sa maison Je pension,
rue des Commimaires. Le déteciive
Robinson a pris l'affaire en main,
mais n'a pu rien découvrir,

 

Don à 1népitat Notre-Dame
Le trésorier de l'hôpital Notre-

Dame accuse, avec reconnaissance,
réception d’une somme de $50, don-
née par l’association des épiciers
de Montréal, par lentremiss du
président, M. Fraser.

E. A. GÉNÉREUX,
“a Trésorier.Ane

 

Les laitiers

M. Drouin, l'inspecteur du lait,
est décidé à sévir mvec la plus
grande rigueur contre les laitiers
qui vendent à la population mont-
réalaise du lait impropred I'alimen-
tation,
Des poursuites étaient prises ré-

cemment par lui contre trols lai.
tiers dont la tarchandise n’était
pas dansles conditions voulues.
Les trole accusés ont compæru

hier devant le recorder et ont
reçu les condamnstions suivantes :
Tone h Lapointe, de la Côte

Saint-Paul (lait impropro & l’ali-
mentation), $3 et les frals,
Joseph Pesant, de la Côte Saint-

Michef (lait falaifié) $5 et les frais.
leaïe Wilhelmine, de Ia rue Beau-

dry (lait impropre à l’alimentation),
bè et les frais.

-—
FEDERATION IMPERIALE

La fédéralion impériale nous offre une 01
cadion d'augmenter, si ccie est porsible, ta re.
tation dis universello de l'Extrait de

(nee des Champe du Fowlee pour la
gnitison du cholera, du cholérss marbta, des
culigues, det crampos, de in diarrhée, de ia
dymente ‘iv el de toutes fou maladies queen
dren] r loa chaloum C'est un remede Ine

——

~1'Emulsion Sulpburie, grand urificatsur du sang, en vente ches
| tous les droguistes. 168—m
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DETOURNEMENT DE FONDS

Le détective Grose recevaitiundi
de la part de l’agence Pinkerton,
une dépéchsle priantd'opérer l’ar-
restation d’un entrepreneurnommé
Willtam'Proulx qui, disuit-on, s’é-
teit enfui de Denver (Colorado),
après avoir détourné la somme de
a“000 environ.
La dépêche ajoutait qu’il avait

expédié, avant de partir de Den-
ver, 1a somme de $1,000 à son beau-
frère, André Leduc.
Le détective Malo se mit aussitôt

sn campagne. À Baint - Lazare
pomté de Vaudreuil) il Aperçus
foulx et sa femme dans un hôtel,

et il les surveilla.
Dansla soirée ils se rendirent à

1s gare ot achetdrent deux billets
de passage pour Brockville.
Le détective Malo monta dans le

train derrière eux et, entre Saint-
Lazare et Montréal, arrêta William
Proulx qu’it conduisit dans les cel-
luies de la cour de police.
Les $1,000 ne sont pas parvenues

A destination, psraft-il. paquet
dens lequel elles se trouvaient s'est
échouéà Vaudreuil,puis à été ren-
voyé à Denver, à l’adresse de l’ez-
péditeur.
William Proulx

hier devant le uge Dugas, en
cour de police, st àplaidé non cou-
pable.
M. H. C. Saint Pierre est chargé

de défendre sa cause.

LA MORT DE RENE DE BÉAUJEU

Détails navrants

Un des compagnons à Régina, de
l'infortuné Réné de Beaujeu, dont
on connaît la mort tragique sur le
lac Winnipeg nous à fait un
récit touchant de ce drame.
Nous en publions les Gétails
Le bateau croiseur * Keewatin,”
Assailli par une tempête sur le lao

a __comparv

Winnipeg, avait ôt8 emporté par
uncoup de vent au milieu de la
nuit.
Malgré des efforts inouis pour le

contrôler, il doz.nait contre un récif
vers le matiu.

Il est renversé sur le côté. De
Beaujeu, Murphy et le vienx guide
marin Watts grimpent sur 1e flanc,
tous trois se cramponnent aux
amarres. De Braujeu, qui est le
plus faible, sent ses bras faiblir, il
glisse deux fois et deux fois Mur-
hy le ramène à lui. Mais, À bout

Xe force ot fou de terreur, De
Hesujeu lâche prise, une vague
énorme l’engloutit sous les youx de
ses Compagnons désenpérés.

Il revient sur les fluts cependant,
et fait inoui, pendant quatre neu-
res, il lutte contre la mort. Enfin le
Jeune soldat affaibli, dpuiss, dispa-
wait.
Murphy tient bon pendant trols

longs jours. Vaincu par tant de
misères et de souffrances, le troi-
sième jour, repêché par le vieux
Watts, il ne veut pas sc laisser atts-
cher aux amarres et lo regardant
tristement it lui dit : “* Matthew I
cannot hold any longer I must die,
I hops you may be spared to tell
the tale.” Et il disparaît.
Dix jours s'écoulèrent. Des sau-

vages de l'ile (Gladstone, passant
près du théâtre du naufrage, retrou-
Vèrent sur les débris du ‘ Keewa-
tin ?’ le vieux marin, moitié mort,
respirant à peine. Le souhait de
Murphy était accompli. Watts sur-
vivait À ses malheureux compa-
gnone pour raconter leur terrible
malheur. C’est de lur que viennent
ces nouveaux renseignements.
Les paroles suivantes que nous

extrayons de ce récit montrent l’es-
time dout jouissait de Heaujeu
parmi ses compagnons :

+ Depuis ce jour un sentiment de
trofondetristeuse s’est cmparé de
nous ; le deuil n’est répandu sur nos
Castrnen, comme un crâpe funèbre,
Le soldat ainie son compagnon d’ar,
mes, son frère : Quand on eat luin
du pays, luin de coux qui noussunt
chers, les liens de l'amitié se res-
Bèrent ; nous devenons des frères et
deux d'entre eux ue sont plu 47
Plus loin, il ajoute :
“Et toi René en me laissant tu me

 

pauvre
is plus revoir

 

Les corps des victimes n’ont pas
encore été retrouvés.

et
Les seoles Au noir

L'inscription pour les écoles da
soir commencera lundi, le 27 uc-
tobre, et ae continuera les 28, 4,
30 et 31. L'ouverture régulière des
Cinsses aura lieu le 8 novembre à &
he res précises.
Comme l’année dernière les li.

Vres ssront fournis gratuitement.
——vanmeme-

HL n'y à pas de coupable

Le fen qui a détruit les ateliors de
la ‘ Metropolitain Iron Worke
Co.", & nécessité une enquête de la
part des commissaires des incen-
dies. Uette enquête a été tenue

er.
Plusieurs témoins ont été enten-

duset les commissaires en sont ve-
fus À la conclusion que la cause de
cet incendie était purement acci-
dentelle.

 

DROITS EUGAUX

Tout le monde à droit de désiter In plus
grande sorame de liberté possible, mais rou-
Vent ia vis est empoisonnee par la dyapepiie,
lea nniadies bilieusen,l e defaut d'énefcie, la
debilité nerveuse, le faiblesse, la constipe
tion, ete, Or les Hurdock Blood  Bitters
gurrimmant completement eva maladics ot cu
es ciéi ruiennt dune teur racine vous rondrost
le bien-être ——_

L'ERREUR DU PEUPLE
Les gens font une orsent qui à souvent des

renulta:a (gnest vs quand bx négligent in cons
tipation des boyanx, Un n'ost pas excusable
de négliger tk constipation. uand on ait
qu'elle peut être pie nimporte quelle
époque par les Bu Miood Bitters. Fal:
teeon Pesan. -_—

LE NEC PLUS ULTRA DES BOIRSONS

18 BON CATR
Contesaunôtre. ra ickab pa
« rehm ev

ail. Avlephone B:ii. desk Fédéral 08
2e

LES PALPITATIONS DE (XEUR
Lan abvétions nerveunes, la transpiration

aux plode "eux maine, les donieurs dans |
don a autres muledics du ayetème nerveux  sont quêtes par Disa des los forrugi
ne: lo Cater. ind met
puriger b rg oiJotot por doton

  

FAMILLE D'ORLEANS

ce de

 

Nous devons à l'obli
M. le notaire Dumouche), membre
dela Société Historigne de Mont-
réal, l'extrait qui auit d'un tableau
synoptique préparé par lui, depuis
plusieurs années, de la généalogie
de la Branche d'Orléans.
Nous croyons faire plaisir à unos

lecteurs en leur procurant l’ooes-
sion d'étudier los ramifications de
cette famille, aujourd'hui l’ane des
plus importantes de 1'Burope
dont le réprésentant seraparni nous
dans le ours de cette semaine.

LOUIS X1H
Louis XIV |I. Philippe IT, duo d’Or-

-| Vans, né 1640, t 1701.
Né 1638 |—a. Henrietts d’Angle-

terre ; d. Elisabeth
+1715. | Charlotte de Bavière.

2. Philippe IT, duc d'Orléans, aus-
si duc de Chartres,

Le Régent, —Françoise de Bonr-
bon, né ÀBaint-Oloud, à août 1974,
t à Paris 2 décembre 1728.

2. Louis 1 d'Orléans, (L'austëre),
né 1708, + 1753,
æMarie Joanne de Bade.
4. Louis Philippe d'Orléans, (Le

charitable), né 1785, 85,
=a. Louise Henriette de Bourbon-

Conti ; b. Charlotte de Montesson.

8. Louis Joseph Philippe, duo de
Chartres jusqu’en 1755, aléas Phi-
Mppe--Egali né à Baint-Oloud,13
avril 174 ; Fuitiotiné à Paris 6 no-
novembre 1793.
«Louise Marie de Bourbon Pon-

thièvre.
4 Louis Philippe I, due de Char-

tres, (7 août_1850—d4 février 1848)
né au palais Royal, à Paris, 8 octo-
bre 1775 ; Filleul de Louis XVI et
Marie Antoinette, épousa à Paler-
me, 25 novembre 1809, Marie Amélie
de Bourbon, de la Branche ces
Deux-Siciles,fille de Ferdinand IV,
t+ à Claremont, près de Londres,
26 soit 1850 et « laissé 9 enfants.

1 Ferdinand Philippe Louis Char-
les Henri! Joseph, duc d'Orléans. né
à Palerme, 3 septembre 1510.—Tué
ar ses chevaux à Neuilly, près
aris, le 13 juiilet 1642—30 mai 1837,

Hélène Louise Elisabeth de Meok-
lembourg-——Schwerin 1 1858.

 ————

11. Robert Phi.
lippe Louis Eu-
ne Ferdinand,
uo de Chartres,

né à Paris 9 nov.

1. Louis Philip-
© Albert d'Or-

ns, comte de §
Paris, né 34 août
1838,
«= 30 mai 1884, sa
cousine germai-
ne, Marie Isabel-
le, file aînée du
duc de Monupen-
sierot dais prin-
cone Louise,
sœur de l’ex-rel-
ne d’Espagne.

1, Marie Amé-
lie Louise Hélà-
ne, née 38 sept.
1864,

,
~~ on 1863, 8a cou-
sine germaine,
Françoise Marie
Amélie d'Orié-
ans, flite afnéo du
prince de Join-
ville, et a servi
on France pen-
dant la guerre
franco-prussien-
ne sous le nom
de Robert -le-
Fort, dans le
cor! d'armée
de ia Bretagne,
sous le général
Briand.

«= yors avril 1886,
le prince de don
QOariss, duc de
Bragance, né 28
sepiembre 1864.
fils aîné do Louis
1, alors roi de
Portugal et dela
reine Dona Ma-
ria Pia, fille du
feu roi d'ltalie,
V. Emmanuel, et
eut nn flls le 21
mare 1687,

2. Louis Philip-
pe Robert, duc
d'Orléans, né en
1869.

3. Hélène, née
16juin 1671,

4. Isabelle, née

1. Marie Amé-
Île Françoine Hé-
lène d'Orléans,
née à Ham, An-
leterre, le 18
janvier 1865, a
épousé, A Eu,
19 octobre 1885,
le prince Waldé-
mar, âgé de 27
ans, dernier fils
du roi de Dane.
mark, Christian.
N. B.—Eile se

trouve par con-
séquent ia belle-
sœur du priuce
de Galles, de
Pimpératrice de

en 1873. Russie, du roi de
rèce, et de la

6 Louise, née duchesse de
on 1882, Cumberland.

6. Ferdinand 2, Robert, né
François, néen en 1666.

’ 3. Henrl Au-
guste, né en 1667.

4. Mi erite
nés eu ou, !

ENFANTS DE LOUIS PHILIPPE [I

2. Louise, reine des Belges, née
1812, t 11 oct. 1850,
= on 1832, Léopold I, roi des Bel-

ges.
8. Marie, née en 1513, t 1839,
= le prince de Wurtemberg.
4. Louis Charles Philippe Raphaël

d’Orléane (duc de Nemours), né 25
oct. 1814,
— ek 1840, la princesse Victoria

de Saxe-Cobourg-Gotha.

5. Marie Clémentine Caroline
Léopoldine Clotilde de Bourbon-
Orléans, née en 1816,
= Jo prince de Saxe-Cobourg

(Kohary).
€, François Ferdinand Philippe

Louis Marie d'Orléans (prince de
Joinville), né À Neuilly 14 oct. 1818,
= ler mai 1848, à Rio de Janiero,

la vrincease Francesca de Bragan-
ce, sœur de Dom Pedro II, ex-em-
reur du Bréril.

Prit part en i881 et 1863
À la guerre américaine, dans
l'étatrmajor da général Me.
Clellan, avec ses deux neveux,
ie comte de Paris et le duu de Char-
tres,

7% Henri Eugène Philippe Louis
d'Orléans, (duc d’Aumale), né à
Paris, 16 Janvier, 1822une princes.
se Napolitaine, Marie Caroline de
Bourbon-—t 1868.
8 Antoine Marie Philippe Loute

d'Orléans, (duc de Montuensier), né
à Neuilly, 31 juillet 1824-10 octobre
1846, l'Infante Marie-Louise de
Bourbon, sœur d'Isabelle If, ex-
reine d'Espagne, et Ime Alle duroi
Ferdinand VI, décédé.
N.B.—Sa fille aînée, Marie tra.

belle, & épousé le comte de Paris,
80 wai 1584. Une autre doses filles,
1a princesse Maria de Las Mercedes,
morte 26 juin 1878, avait épousé le
$3 janvier 1678, son cousin-germain,
Alphonse XII, alors roi d'Bepagne.

 

  
L'exposition de Montréal

Les directeurs de la compagnio
formée pour avoir une exposition
permanente à Montréal, ont eu une
assemblée sous ja présidence de M.
L. H. Marsue. Etaient présents,
l’échevin Préfontaine, G. W. Parent,
Dr Me&achran, 8. O. Stevenson,
Dr Leclerc, à. W. Saddier, etc.ete,
Ap la réunion les membres se
rendirent au Mile End afin de pro-
céder à la visite des terrains de
l'exposition. |
Plusleurs bâtiments furent trou-

vés dans une condition favorable
mais plusieurs autres nécessitent
des réparations immédiates.

 

Accidents fatale

Deux accidents qui ont eu des
suites fatalon vont arrivés hier soir,
Un hommeet une petite fille ont été
écrasés par des voitures duns les
circonstances suivantes: Une des
voitures du Pacifique, conduite par
un nommé Lavoie, à frappé la
tête un homnie qui paraissait quel-
que peu ivre. Le malheureux vou-
lait teaverser la rue Notre-Dame
lorsque le conducteurlui cria d’ar-
rôter mais il était trop tard, le
timon le frappa à la tête.
A l'hôpital le médecin déclara

que les blessures ne présentaient
pas un danger immédiat mais le
malhevreuxfexpira un quart d'heure
après.

Conmimele corps n’a pan encore
été identifié il nous est Impossible
de donner ce matin le nom de la
victime.
Le coroner tiendra une enquête

aujourd'hui.
tte nuit une petite fille dont il

nous est encore impossible de don-
ner le nom a été également tuée
arune voiture à la Pointe Saint-
harles.

 

Koeles gratuites du soir

L'organisation se poursuit acti-
vement. Ue soir, mardi, réunion de
MM. les principaux aux bureaux
du frouvernemenit, à 7; heures p. m.
L'inscription commencera lundi,

27 octobre, et se continuera les 28,
29,30 et 3i. L'ouverture régulière
des olasscs aura lieu le 3 novembre,
A8 heures précises, et se termine.
ront chaque soir à 9} heures. Nous
publierons prochainement les noms
des évules où l'on devra se faire ins-
crire sans retard.
Dans toutes ces écoles, on ensel-

gnera comme l’an dernier, le fran-
çais, l'anglais, l’arithméthique, la
tenue des livres et le dessin.

 

Éapérons que la population com-
prendra l’avantage immense qui lui
est offert et «aura en profiter.
De môme que l'an dernier, les 11-

vres et ‘’ournitures seront gratuits.

Queen's Mali

C'est ce soir que MM. Louis H. Fré-
chette et Napoléon Légendre, don-
nént au Queen's Hali, leurs confs-
rences. * Chicago avant l'incendie
de 1871, fantaisie historique et
anecdotique, est le titre de la con-
férence de M. Fréchette.
Plusieurs autres artistes distin-
ués tels a e: Madame Frédéric
Lanctôt, MM, Charles Labeile,Louis
Labelle ot A. Contant, prennent
aussi part à cette séance qui pro-
met être des plus intéressantes.
Une magnitique comédie vaude-

ville, intitulée ‘ Entendons-nous *
remplira la dernière partie ds cette
suirée dont le succès est assuré.
Le Corcle Fréchette peut compter

sur un auditoire nombreux et choisi
et nous invitons les amis des lettres
et des beaux arts A s'empresser
d'aller acheter leurs billets chez M.
Hardy, 1815 Nutre-Dame, ou le
tian de la salle eat expound.

Prix, 25e, et 60c.

Evasion

Un prisonnier à réussi À s'échap-
per de la prison de cette ville dans
des circonstances assez dramati-
ues, Un nommé Casavant détenu

depuis plusieurs mois en prison et
purgeant une sentence de six mois
pour vol, à réussi À tromperles gar-
des en revenant de aon ouvrage
dans l'apiès-midi et se cacha jus-
u’au noir dans les corridors du
jernier étage.
Des peintres et des menuisiers

avaient travaillé toute la journée
do samedi à la toiture el avaient
négligé de refermer l’ouverture qui
donne surle toit.
Vers huit heures, dans la soirée,

Casavantréussit à se rendre sur la
couverture et se glissa jasque dans
la cour au muyen des cables qui
‘avaient été lnissés sur la couver-
ture de ia bâtisse. Îl escala a le
mur de revêtement par en arrière et
se sauva.
C’est à ce moment que la garde

qui était dane la cour de 1a prison
a us de l'évasion.

n coup defou tiré dans la direc-
tion du fugitif donna l’alarme.
On n'a pas encore réussi à rat.

traper le gibier.
——teer———

Artiste peintre
M. Eugène L'Africain a l’hon-

neur d'annoncer à ses amis st au
ublic qu'il vient d'ouvrir son ate-

fer au-dessus des bureaux de in
Minervs, 1608 rue Notre-Dame.
Portraits de tout geure, une spé-
cialité, 11-14

" y QUUNKJOURNKE D
QUESTOR QUUNKIQYRNKE DE

  

Una jonrnce de travail pour un fole ww.
Teun conniste 8 keereter troinliveen of demie
do bile. Ki c@s rections sont Liolas in:
dantes cela produit la constipation : elle

aont plus ab ndautes, cols produit des mala:
disa bilienses. telle que la jauaiass, Pour
revenir 81 guerre toules les maladion bi-

 

louses lo rmeilieur remède cat lo Burdock
Blood Bitters.

MLAs HOWARD & MARK,

INBERIRUNS EIVIA wT

182, RUB BANT.JACQUES, 181
tages et ont pout rousep

fe, rare ribution d'eau, ea
A pour ponts, urbea Jude,déve

re grain: tropreneurs

Vractovts do chamins

do

for, ous ous

SenHr
Chances AF. Masa, (4 Telophonniod, » Dolesux Jettres 1097,

    

ÉOLIEN
MERVEILLE MUSICALE

Le BE. N. PRATTE

1676 Rue Notre-Dame
MUNTRRAL

Ecul importateur de Pianon

MAZELTON, FISHER et DOMINION
Kit des Orgues

KOLIENNES ot DOMINION

21 2017 151298

D. N. GERMAIN & CIE
MARCHAND DE

Peron: Peinture, Jluiles, Vernia, Vitres,
Totee, Fournaises, Thiouniies

 

de Culsing, ete,

1373, rus Ontario, Montréal
Une visite est respeciueusement sullicitde,
Teléphone Liell No 6589, Gla
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LIVRES DEDROIT
Régartoirs “universel et : aisoané de

jurisprudence civile, ering.e, oa:
onigiie et benchivinle, pr M, Guy oe,

17 vols. in 40.gi, reduita
vres a, contenant «ee
traites sur law donations, (ostemeuts
et substitutions 7 vols in 46. $100
réduit a... . m . 56

deécret, eli, a M. Louls lo
Ficonst, ÿ vois reliés en 1 vol in 43.

Traité0leBubrogation du ceux qui |ul a lg veux qui
wucodent au lieu et place des créan-
ciers, par M. Dornusson,| vol, In 46,
$2.00. peduit &. Cee 6

Recueil d'édite st_dordeunanoss
TOYRUE.cle. par MM, divrro Néron
et Rtienne Girard, à vols. (n fulio,
90,00, reduit à LL rt ee

Nouvelle traduction dew institutes
de I'Kmpéreur Justinien,par de For
rieres, 7 vols, in (2 $500, reduité

Nouveau commentaire sur Potion.
n&nce civile du moisd'avril 1967, ar
M ia in 1% $3.30, re

 

 

Nouveau sommentaire
me de Paris, par de Ferfirres, $ vols
iniÿ 8280 réduit à ue =

Plaideyers et harangues ac Mon.
har LeMaister, | vol. md3, $123,

Desdes grotte i Irneuriaux si se(RX
Tri matières fécda: par M.

0Bouterie, 1 vol. in 12. $L3 re
vita. :

Ka vente le librairie canedienno de

FABRE & GRAVEL
1619, Rue Notre-Dame, 1819

Téléphone Bell No 1514

COUVERTES |FLANELLES!!
Couvertes pour chevaux en barré paon,
Couvertes 5 cheveux en routeurs unies.
Couvertes de toutes pesanteurs, tout laine.
Cuuvertesdo fabriques ansintsen, tout laine.
ritertor de iabriques Ganacdiennes, tout

co
onuvertes de laine, toutes qualités.
usvéteoments d'automne et d'hiver pour

dames, mièssleurs, rennes filles, jeunes gent,
etc. toutes gaandours et qualités

Flaneltes grises, croisées et plaid, tous les
x

nelles écatiaice, tetes les qualités,
janello de Race blanche, Louten qualités,

Nuns veiling, joucts, étottes dinrantes,
tapis, Jarts, Hnvlnama, nettes, cl, au
GRANDMAGASIN de °

THOMAS MUSSEN
108), 1658 ot 1656 rue Notre-Dame.

et & à ot 9 Cote St Lambert. Ment

Fonderie de Cloches
A L'ACCORD PARFAIT

GOURDONS, CARILLONS, Ti 8. Charpantee.
Tofrroi en bole ot em fer pepfectionndes, pe
oiucts articulés fondant los c'oches Less faciles
& sonner et nar donsaut lear
volée. Instel

i
ion courpéete dosRochon, hd

PAUL & Out, DROUOT, & Duval (Nord)

agent à Montréal,

J. T. SCANLAN,

 

  3%, rue Saint Ancrements

     

NUMÉRO DEUX ONNTS

ANNONCES :

Fd . -

Avis de naissances, mariages où décès - «

+.
imoorti +.

ions,

:
ÿ autres insertions, : pes semaine 3

\ vd eorAeCoEbeeTeelBred
haan, et Journal Qui offre le plus av. aug

° areo
tamiltos.… pluralee dels Province

Par an et exemplion obaclue de toutes partes
D possibles pe

Obligations surepéonnes A primes
Ne perdez pas une occasionsplendide

Tirage chaque mois

 

28 TIRAGES
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+
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JOHN MURPHY & Ci
 eeepo dre1ère par 4 Pe much

M8: VCr96e sora portée uu redit «de l'acheteur
wmme payment partiol Jo ces obligations

ORAND PRIX DX $3,000,000, $1,000,000
103,000, $50.00, @te., eto.

Nous donnons cette ancasion de pincer do
Targent sue ces obligations A Ia Brite de
tous en vendant 19 séries d'obligations cont-
lhtuans ces tirages au moyen a verseuenss
menauels de $3 el le premice versoment don
nent linmédiatement A I'nehetenr teas
droits que posséde lv propriotsire defiuiiif su
prochain ti mensuel dont nous fou rsirons
Eratnhement la liute après chayue th 3

obligations seront toujours achetées
per sous au cours du marché et acceptées
également comme garantie de prêt,
lue fautles contonde-svocaucan aystème
loterie et elles ne vont pas considérées de

In sorte par les canden ats. Unis, Ce sent
Foe obligations semblables à voiles des Ktais-
ls, et cles sont emises par vourerse

tuents ouropéens lesplus solldca

EM HORNER, banquier,
80 etoë Wall atrent, New-York

a deols
=.

 

En {, Joignant le premier versement de $5,
dont fe recu, qui vnns donnera droit à ton
len privilegas inontionnés ci-dosstessers sub
duncertif donnant lon pures des ac
[Tobe - Tes vxpédié dans teutes

Nous avons ouvert une suceursals A
Montréal, chambre No 40 édifice “Ime
Péricl.” ot meus sonunes prits A recevelr
les crdres.

ON DEMANDE DES AGENTS

. Bim
vieux vine--Liqueure et Cigares de

MAISON TANSEY
708 et 710, rue Craig. Mentrent

AF. BLODGETT, propriétaire

174-HIRGEE LEP
McDUFF LAMB

Marchands en gros is

VIANDES,
PROVISIONS, Ete

ésERFm
GEORGE PAYNE

ARMURIER
Fusils B. L Frid crosse do pistolet. pla-

  

 

arama Fite Remington,rabine Flobert, genre Romi

R irpe os rolvare vevolver carlos rev
t'artouchre chargées aur ooumande.

346 RUE SAINT-JACQUES

“HOTEL RIENDEAU
(Ancien Hôtel faint-Nicholas)

58 et 60 PLACE JACQUES-CARTIER
MONTREAL

Oot Hote Juvort d présen
ours Las oresousoaranemtres. te

JOS. RIENDEAU
PuorneIBTAIRR.

ST. LAWRENCEHALL
établimoment est maintennat ouvert.

roulefree de son ancien p: a
avai Uneincat connu foule
les Etats-Unis st l'EqanireBritannique,
na é {aucune déponss pour remottre
tout nouf, ot & introduit «ie plus, dans son
hares toutes les améliorations modernes, co
qui ne contribuera Io pen à Pehausser da
anlage in puoulart sont jouit déjà cet ét
blissetnent de premivre classe,
Toutes les pisces vont chauffesa ia vapeur.

M, HOUAN, propriétaire.
M. Montsorent. gérant

THOTEL DU CANADA
A. C. SABOURIN. Propriétaire,

Coin StGabrie: et Ste Thérèse
MONTREAL

Ses lunch à 46 cts aont les matlleurs à Mont-
réal [LY

 

“LA COMPAGNIE

DE VETEMENTS À L'EPAEOYE BE L'EAD
DE MOXTHEAL

brique et importe dos 1mperméabi
Simameiorera
vaux, ur ci :

tures st pir Guêtres Torin, gl se
1187 ot A134 Notre-Dame, Montréal

1a ‘Tuséplone Hell 1828,

PHILIPPE VINCENT
Manufacturier de mouliers ao rhevrenils,

de rag uoticd. IPAIGES BUY REDS. OL U Utes oof.
188 curiogitées Inticnnes, Loreie, Qué  

    
. J'ai toniours a won d beat

choix doa marcha: sautaeee
ut toujours prét entiounes sur ordre
toute commande,des mmabsare de prog,à des

1X 3 LiANX. ire © 3

PoeLoreite, Québec, Hifi av

DÉCOUVERTEzLus «ASTHME
POUDRE CLERY— 8 veus partout,

 

Nar. LAPORTE

FOURNEAUX DK CUISINE
CENPEMT FRANCA RY FO RATYY

Avss pour familles ot hôtels: Couchet-
ss enter. Porten ot Veites. et toute

tépèoo s'ouvrage enfer

613 Rue Lagauchetiere
MONTREAL

0Unevisite ent védkioliée, 

Département des Dips of
Tweeds

Sateernegetipiesis
e

 

Twoeds double largeur pour Ultt:
pula fe. o onde

 

Twoeod Ecossais
NOUVEAUX DIMSINS

Drap Beaver
Nolr doi oenaord les nouvelles nuances,

Drap de Fantaisie
Pour Dolmans, un grand ahoiz.

Serges Cheviet
Très à la drab, mart}Tort hat, pra paneer Mon

Drap Heptonette
Termesble pour pardessus of costumes 60

 

 

Poiuches pour Manteaux
Æa soir et beun foncé, Vaieu: Bene
Le qualiié. Paluchon pouces = 3

Depuis $3.00.

 

Sealettes Sealettes
- gnobair ot ou soie dans les qualités
Bon Senlatts 8a M
Mon Seslette sa Sole,

Imitation de Meuten
Blanc, gris, drab, biev-marin, noir of dwn

Etoffea bouclées

ELIE oe

   

JOHN MURPAY & CIB
1784, 1783 RUE NOTRE-DAME

Coin de la rue St-Pierre
ABORNTCOMPYANT ET UNSURPRIE
Téléphone fédérai io. Téléphone Det 2200

 

James Baylis &Fils
Exposent en ce mement laum grandesin

poriations d'antomne pour

1890
Tapis. Rideaux,

Pallaseons | Ports-rideaux,
Mattos, Abat-jeur.
Que sous venons d'acheter shen des moillonse
fnbrionnte del'étranger aux pets les plus bat,

ON SOLLICITE UXE VISSFE

à L'ENTREPEE DE

"TAXIS
CTABLI EN 1889

1837 RUE NOTRE-DAME

 

PROLONGEMENT DE TEMPS
L'EMULSION

D'HUILE:FOIE3MORUE
DE PUTTNER

avec Hypophosphites de Chau

rnTmmyes
nifEEhl

ESSAYEZ

L'ENULSION DE PUTTNHR |

BROWN BROTHERS 4 C9

 

THE KEY TO BEALTIL

  
Unlocks all the clogged avennes of

Bowels, Kidneyssud Li

  

i

asecretions; & ry me
Seom

rine tic

Leonpeeie
Dropay, on . OF qn
diee, Sait Rheana,

utterin,
vousness, and

HsEe Tor Bale by ait Dealer,

MILBURN&CO.Preacistust,Dent:

 
 

UN PROLONGEMENT DE TEMPS
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JOURNAL QUOTIDIEX DU MATIN

Fondé en 1826

Bgeimé of poblié A Montréal Ni

né

esptàonelsrus wa,
SaintGabriel, par

TREMBLAY & Ole..........…Béiteurs
 

Toutes communications devront être adres-
plasa

LA MINERVE,
MONTREAL, CANADA

Séléphone No106

  

CANADA

Monraéan 20 OCTOBRE 180,

 

Cotto Contre Démonstration

On sait enfin à quoi s'en tenir sur

.cotte contre démonstration que

préconisait 18 Patrie au lendemain

de l'assemblée préliminaire tenue à

Vhôtel de ville pour préparer uné

réception à M. le comte de Parla;

elle consistera simplement dans

l'envoi d'une dépêche au président

Carnot, pour lui faire connaître

Lie yopathique adhésion des si-

puitilres aux institutions répu-

#blicaines que Is France est libre-

# nent données.”

C''ait blen la peine vraiment

pou: l'organelibéral de le prendre,

au début, sur un ton qui promettait

des émotions, et de n'avoir rien

trouvé de mieux qu’une manifssts-

tion......télégraphique. C'est d'un

ridiouie achevé.

 

  

Notre commerce aves I'Ausi: a0

I} appert d'un tableau dressé par

fo consul américain 3 Byduey, N.

G. 8, que le mouvement commer-

cia) des colonies australiennes s'est

chiffré l’un passé par $5#3,000,000,

dont $517,000,000 d’importations

comprenant iustraments aratoires,

bières, faotures, produirs pharms-

ceutiquos, conserves de fruits eb de

poissons, céréales, meubles, instru-

ments de musique, cuirs, machines,

pétrole, bois et tabac.

11 devrait être assez facilo au Ca-

nads de prendre sa part de ce com.

merce d'importation, principale-

ment à l’article dos bois bruts ot

des meubles qui, à oux seuls ont

rapporté aux Etats-Unis, l’an passé

$3,228,000. Un bon moyeu de facili-

ter la chose serait pour Je gouver-

nement d'obtenir le tableau com-

mercial adressé de Sydnoy aux au-

torités de Washingion et de le rô-

pandre au Canada commeil l’a êté

aux Etats-Unis, pour l'information

des exportateurs.
orme

CES REDRESSEURS DE TORTS
Un évènement que lo manque

d'espace nous & seul empêché de

commenter hier est l’échec essuyé

à Québec, dans la cause de la Ilile

Ansell, par ces redresseurs de torts

qui s’inticulent ‘“ protectuurs nés

des femmes st des enfants.”

La malheureuse prétendait avoir

été victime, de la part d'un poidat

de in garnison,des outrages les plus

révoltants ; ou plutôt dus redros-

seurs de torts quand même vou-

Isient à tout reste qu’ilen eut été

ainsi. Malheurvusement pour oux

et fort heureusement pour l'aceusé,

l'avocat chargé par État de aoute-

nir la plainte devant le tribunal

s'est aperçu à tempe que c'était

simplement une affaire montée ot à

lui-même fait prononcer l’acquitte-

ment par le jury, avec la pleine ap-

probation du juge.

Nous croyiuns que Montréal avait

fait uneussez prubaute expérience

de ces sociétés ditca de protection

des fommes où des enfants pour que

Qubec en sût que peuser. Loin de

nous, certos, l'iuée de porter von-

damnation contre ceux qui dénon-

cent aux autorités les crimes eu les

méfaits don: peuvent être victimes,

tes êtres les plus faibles ou les plus

exposée duns Iu société aux entro-

prises dus raéchunts. Mais flya

une tells diffdrence entro ssconder

Jes sutoritéy et les vouloir diriger

que le sentiment public, ici du

moins, est désormais fixé sur Pati-

1té du rôle «y 1" s'arrogent les re-

dresseurs de torts comme les Ba-

in, les Perry ot futl{ quanti.

Puisse la leçon qui résulte de cot

évènement profiter nou seulement

a Québec mais 8 tout le pays.
—_——

PAS DU TOUT RAMOLLI

Le not est de ol, Fréchette à l'a- |

Grease de J. Mercier. Nous le cueil-

lons daus la poésie de circonstance

inspiréo au chantre de Loua Sol,

par le cluquauteuaire de l'Homme

Pruviventiel No, 1.

Du rente, tn conscilter législatif poli

Ma dil yuo tu ne wn es uu loud rao! i

Pourquoi une ausst singulidre

constatation ? se demandervut bien

des lecteurs. M. Fréchatte aurait-

1l jamais eu des doutes eur Véquitie

Lre des fnoulcés ines baies ches notre

premier ministro provincial f

Un cherchant bion dans nu4 sous

venlrs nous oroyous Avoir trouvé

Pexplication de cutie galdithy-

ramblque, Clest toute une potile
histoire (nédite envure.
Quand survint la débandade du

cercle Blanchemain pour les raisons

que l'on sait M. Mercier prit fait et:

cause pour M. Fréchette contre M.

Robidoux. Celui-ci froinné don’être

pas appuyé en cetto uiTaire par le

premier ministre s'isola tellument

du parti ministériol À Québec que

l’Ælecteur, on s'en souviont peut-

être,oru devoir lui rappeler qu'on

l'avait fait élire dans un château-

fort libéral, de préférenre À plu-

siours autres amis de ln cause. Le

député de Chatesnguay tintsi peu

compte de cet avis que M. Mercier

dut un jour, au cours de ia session

de 1867, lui demander des explica-

sions, Dès le premier éohange de

  

aigre-duux qui atüira surles deux

interlocuteurs l'attention de tous

ceux qui se trouvaient rapprochés

d’eux d'une cinquantaine de pleds.

La scène se passait dans la biblio-

thèque du parlement.
Vraiment Robidoux,- comnmen-

ça M. Mercier, bu es d'une apathis

qui me fait regretter de t'avoir pré-

féré dans Chateauguay & des anis

politiques qui eursent pu nous ren-

dre des services signalés.

—Des services ! c'est bienla peine

de t'en rendre quand on te voit al

bien disposé à rédomponser CEUX

que Frévhette ne t'a jamais ren-

dus,
—Fréchette! Tu l'as surle brain

décidément. Male, d'aujourd'hui,

son cas est réglé; il sera nommé

greffier du Consil Législatif,

—Ehbien! va lui demander de te

tirer d’affaires.
—Robldoux, lu es un ingrat.

—Et toi, Murcier, tu es Un rIra-

molli.
;

C'est de cette prise de bec qui fit,

on le pense Lien, du bruit dans

Larderneau, que doit dater l'impu-

tation contre laquelle M. Fréchotte

invoque nt délicatement le témoie

gnage d'un conseiller tégistatif poli.

Pas du tout ramolli notrepremier

ministre. Nous sommes heureux

de ls savoir, mais qu'en pense M.

Robiduux ?
————— ——+=

LE CANADA EN FRANCE

Du Monde de Paris :

M, de Coubertin'‘a fait un voyage

au Cannda, envoyé en mission par

le ministre de l'instruction publi-

que. À son retour, ila putlié un

ouvrage sur les Universités transs-

tlantiques, Le livre a traversé

l'océanet 11 à soulevé dans la pres-

ue de Québec ot de Montréal de vi-

ves critiques. Les critiques plai-

gent rarement aux auteurs et M. de

Coubertin n’est pag content. Le

Matin vient de se faire l'interprète

de sus récriminations.

Nous n'avons pas lu l’ouvrage de

M, de Coubertin , maisie plaidoyer

dujournallats du Matin nous Fen-

selgno sur l'esprit qui y domine ;

toutefois, nous aimerions À croire,

pour l'honneur de Penvoyé du mi-

nistère de l'instruction publique,

que le journal en question a mal

traduit ses confidences, clins ls dia-

tribe contre les Canadiens que nous

avons sous les yeux.
M» de Co berlin a découvert, pa-

ratt-il, que les Canadiens, auxquels

M reconnait “un remarquable es-

   paroles, la conversation prit un toi ! DU

Le ler juillet 1860, 11y avait en
Canads, 7,838 bureaux de ponte,

tesquels ont expédié 92,688,000 let-

tres et Tu,259,856 journaux.

remem

Le club conservateur de Saint-

Hyacinthe doit inaugurer ce soir

par une séance de gala la reprise

de ses réunions hebdomadaires.

‘Toutes nos félicitations.

Le parti de labour du comté de

Jacques-Cartier, à lieu aujourd'hui,

sur taterre de M, Guillaume LeCa-

valler dans 1a Côte Saint-François,
paroisse de Naiut-Laurent.

D’uneatatistique préparée pur M.
Johnaton, il ressort que l'Amérique
du Sud importe annuellement pour
$12,000,000 de farine ; pour $8,090,000
de salalaons ; et $8,600,000 de bois.

 

Le lieutenant Eugène Panet, fils
du colonel Panet, député-ministre
de la milice,a quitté l’Angleterre
pour l’inde où il prendra du ser-
vice dans le corps des Ingénieurs

Royaux.

 

La population de Montréal de-

vrait so félicitor d’avoir unefeuille

utssi sensée et indépendante que la

Patrie”, C'est ainsi que s'exprime

l’organe libéral de Nontréal sur son

propre vonipte. Ou n'est pas plus

modeste.

 

La Patrie ayant épuisé tout le ré-

pertoire des imputations histori-

ques à l'adresse dos princes d'Or-

J6uns, so rabat sur celles de son

propre crû. Ces princes, dit-elle,

sone “des tétes omrréce.” On n'est

pas plus spirituel.
 

Le tzar céléhrera l'année pro-

chaine le vingt-cinquième anniver-

suire de son mariage.

Do grandes têtes: anront lieu à

catte occasion, et dès maintenant

des ordres ont été donnés pour l’or-

ganisation des réjouissancos pobli-

q'ice. —

La Patrie est d'avis que “ en de-

hors de l’outroi des contrats ofil-

cicls l'influence de M. Vacaud à

ajontréal est absolument négative,

à moins toutet‘is qu’il n'aitrecours

aux grands moyonset qu’il soit en-

cora possible d'apuiser los remords

de conscience de son ami Whelan.”

is parole est à M. Pacaud.

La question des habits de couleur prit politique,” sont tout d fait

inférieurs mtr le terrain de l’éduica-

tion.” De l’éducation, vous l’enten-

duz, c'est-à-dire de l’art d'élever la

jeunesse, lit pourqnoi ? Prinuipa-

lement “parce que le clergé, qui

est assurément très respectable au

point de vue des mœurs, los tient

sous lune dépendance étroite quil

confine à la tyrannie.” Voilà le

mystère éclairei ! Les C'anadions ne

savent pas élever leurs enfants

parce qu’ils pensent, parlent et

agissent on chrélens, parce qu'ils

donnent À leurs Als des maîtres

chrétiens, parce qu'ils se refusent,

ces corveaux étroits, aux bienfuita

de la Infcisation de l'école.

À côté de cette fulgurante raison,

il y en aurait nine autre: c'est que

“l’antagonisme qui existe entré

eux ot lus Anglais les porte A pren-

dre toujours le contre-piod de ce

que font ceux-ci”.
Jusqu'à moilleure ‘prenve, nous

hésiterons À croire que des gens

qui mantrent tant de bon seus en

politique "choisissent da fatre mal

uniquement pour fairo autrement

queles Anglais. Dans tous lus cas,

c'est par leur résistance À l’enva-

hissement de lis laugue, do la reli.

gion, des mœurs et des pratiques

de Angleterre nue cea braves l'a-

nadiens, tout en obrervant le fidé-

Lté envers leur gouvernement de

fuit, sont restés Françaia; est-ce À

un Français de le lour reprocher ?

“donne particulier, dit le

Matin, continuant ees révélations,

l'envoyé du ministre de instruc.

tion publique à 64 assez bian reçu

nu Cunadé; mais comme person.

nage oificiel, parfaitement m1,” I

ne faut prs être très grand clerc

posrcomprendrecette varlété d'ac-

eueil,
** L’acoks de plusieurs écoles lui

n été Interdit ” et il a entondu ça ot

A de désagréables paroles. N’u-t-il

pss trouvé quelqu'un pour lui dé-

clarur que “ ia France prend un

bain de boue *" ! Le wiisonirme sous

toutes ses formes ot le déluge des

publicaiiona ordurières, sans par-

ler de tant d'-utren choses, leinsent-

iis mans Exeuse cab etironts ? all.

jours, à Montréal, 10 supérieur du

collè,ce des Jésuites, en refusant sa

porte au visiteur, « répondu : “ Le

gouvernement français n'ævaitqu'à

ne pas ‘has-or nos Pores ; il nau.

ruii pas eu besoin d'envoyer quel

 

   

dex? Ea bien, vous pouvez lapider

ca Jésulte, vi vous le voulez ; mais

vous ne dires pas qu’il suit un im.

bâclic.
Le Matin prétend que ces * :mé-

nie échuireut d'uts jour nouveau

ot diérent le tahleau sons lequel

on à vontume de Voir lo Canada en

notre bienveillint pays.” La seule

innulre qu'elles produisent & nos

youx est de tious miontrer que los

dCan:d'ena savent distinguer entre

la France et les hommes qui IR gou-

vernent ; ot de tout cœur nous nous

en ré ouissons.

Comme conclusion, son confident

fait dire à M.de Coubertin : “ Je

rends pleine justice sux qualités

dos Canadiens, mais je repousse

Vlespôce de roticlarité qui, au dire

do quelques-uns. nous le à eux.”

Con quoiques-uns sont légion ; ils

ennt la France catholique, toute la

vraie France, et olla est indissolu.
ble la solidarité qui liecetto France
avec te paulo d qnl la communau.

Lé du esng, du la toi ét des aonti-
ments & mérité et mériters tou-
fours io titre du Frauçais du Nou-
veau-Munde,

 

 A. AlGUSPRISE,

pour les réceptions mondaines

est oncore une fois à l'ordre du jour

À Paris.
Le classique habit noir sercit dé-

cidément supprimé pour faire place

aux habits de nuunces variées.

Cette question passionne, paraît-il,

très vivement. le munde élégant.

Les commerçants d'œœnfs de Lon-

dres informent les expéilltours ca-

nadions que ics derniors envois ont

été toçuB en parisit ordre ot en

bonne condition. Cotte nouvelle

réjouira toni le monde ici, excepté

les libéraux qui comptaient sur un

Insuvcôs pour faire de la démago-

rie. Leursespérances sont brisves

dans l'œuf.
——

Le correspondant du Mail, à

Washington, tiont, dit-it, do boune

source, que les républicains ne sont

déjà aperçus du fâcheux effet quele

tarif McKinley aura pour leur in-

fluence électorale, Four romédier

a ce mal, i serait question d’avoir,

le mois prochain, vue session ex-

traordtnaire du Con;vèe et de ru-

tamer la nouvelle lot.
—

On vient d'uflicher dans Paris un

arrèté préfectoral retatif À la tuxe

municipale sur les chiens en 1991.

Sait-un. à ce propos, combienil y

a de chiens dans la capitale fran-

çaise? Suizanto et onze mile air

cent gueerente-sir, d’après le dur-

nier recensement.

Le montant de la taxe produit

annuellement environ 560,000 francs,

qui figurent au chapitre lex des re-

cettos de la Ville de Paris.

 

 

On a signalé au département des

dounrnes le fait que des maisons ca-

nadiennes qui vendent des graines

font imprimer «es cathloguos aux

Etats-Unis ot les expédient. ensuite

à leurs pratiques es Canada par la

malle .ans payer de droits, M s'en

suit donc que les inaprimeries cann-

diennes perdent le «oût del’impres-

pion de ces catalogues, le départe-

ment. des donanes la perception des

droits, où celui des postes les frais

de port. À l’avenir. tous les cata- 
qu'un pour examiner nos métho- -

logues seront examinés à la douane.

Fendantles trois annécs qui ont

précédé la hataiile de Waterloo,

l'empereur Napoléon offrit une gé-

nérense récompense afin de retrou-

ver un agenda qu'il avait perdulors

du pas-age du pont de la Berenini.

Coui aost passé #1 y u trois quaris

de rièrlo et voilà qu’en vient de dé-

convrir que le précieux age nda est

eutre les maina d'une dame russe

qui l’a reçu en souvenir de la part

du comte f'étix Ledochosesby. Le

prince Viclor es, au nombre des

hauts porsonnages qui esenient do

se procurer l’ageuda du grand cme

pereurs
te

Louise Michel rononce, du moins

quant à présent, arentrer À Paris.

bile est tranquillement inatatlée à
Londres,dans un p15 appariement

de Vaux-Hall Bireal que des amis,

anciens membres de la Commune,

se nont cotisés pour lui louer ot lui

moubler, ct est décidée À ne plus

faire de conférences,sa (lornière en

faveur de la aecte des végétariens

ayant eu un succès de gniolé auquel

elle étail loin de n’attendre.
Elle a, du reste renoncé, momen-

tanément à la politique. Hlle s’oc-
cupe de travaux littéraires. Elle
achéve notamment un drame pour
le théâtre de Belleville, 

          
  

C’est une service signalé que
maison Beauchemin resd & pos
clube dramatiques d'éditer comme
elle le fait en livrets néparés at peu
couteux les pièces du gépertoire
français qui w’aclaptent le mieux à
siotre scène après les corrections de
rigueur pour les faire cadreFavec
notre état de société. La lisie
qu'elle en à publiée il y à une quin-
zaine de jours vient de s’augmen-

menter d'une œuvre canadienne
«“ Chicot,”’ comédie en un acte, par

zeau, li y a dans cette pièue des

situations à faire crever de rire,
Nos remerciements à l'auteur

pourl'envoi d'un exemplaire.

 

Dans les circonstances, les gra-
vures du Monde Illustré, de certe
semaine, sont d'un intérêt tout spé-
cial. Notre confrère nous donne
d’abord les portraits dos généraux
en chef des grandes manœuvres du
Nord, c’ent-À-dire les généraux Bil.
lot, Lolzillon et de Cools. Mais 31 y
a des portraits qui nous touchent
plus particulièrement, tels qne
celui de M. A. Bayard, dessinatour
et J. U, Franchère, peintre, deux
artistes canadiens qui nous font
honneur. Au-dessus du portrait de
M. Franchère, on voit la copie d’une
de ses œuvres * L'aumône ” tableau
bien naturel bien vivant.

Sous le rapport de l’éditorial, le

numéro de celle semaine est des

plus intéressants.

 

Mer Freppel, évêque d’Angers,

vient de pron,ncer, au congrès des

jurisconsultes catholiques réunis à

Anvers, un discours remarquable,

dans lequel, après avoir établi qu”l

“ souffle en ce moment un vent de

socialisme d'Etat sur touts l'En-

rope occidentele,” 11 s'élève avec

force contre ce courant et en al-

gnale les d:ungers.

M résume en trois formules cette

tendance actuelle desenprite : l'Etat

intervient pour fixer lui-même les

termes du contrat de travail ; en

bonne justice. lesslaire de l’ouvrier

doit être proportionnel à sex be-

soins et non seulement A son tra-

vail ; le ralaire est la juste compen-

sation de la rennnelation de l’ou-

vrier aux profits de son travail.

Le contrat qui tie l’ouvrier au

patron est gclon Mar Froppel, d’or-

dre exclusivement privé : l’État n’a

qu'à veiller à ce que la jusiios ei la

morale y soient respectées.

Cüronique Gastronomique

Concours do g'eutonrerie

A Hernnlz, faubourg de Vienne,
vient d'avoir leu un concours où

tous les gloutons du pays ont par-
ticipé. vatre millo tartes aux

prunes avaient Gé préparées : celui

des hommes gui en mangoeait le plus

gagnait une plpo d’éc.me; lo prix
arcordé aux fommes était un ma-

gnifique porte-monnate.
Après quatre heures de masticn-

tion, un cocher qui avait aval

quatre-vingt-quatre tartes, et vne

dume qui en avait fait disparaître
srenteecina, ont été proclamés’ 1: u-

réata nn nullieu de l'enthousiasme
général.

Pour avoir des cnfs frais

Le moyen ctla seul moyen d’a-
voir en Loute anison des œufs frais,

c'est de garder une race de poules

qui soient des pondeuses d'hiver ct
Jat, À votte Ain, procures.vous lea
cules ; entretenes.les bion, vari>z

eur nourriture,  donnez-leur de

temps en tensps des os écrasés ou
dos écaîllen d'huît res écrasées pour

vomplacer les gravois qu’elles trou-

vent l'été ; que leur puulailler soi!

chaud, une poule maigre tenue au

froid et qui est à demi yelée toutes
les nuita.ne pondra pus un œuf lelen-

deomain.Cne bonne poule est comme

nu moulin À farine, si nous votlons

avoir de fortes mouturcs, il faut
remplir la trémie, car de rien il ne

vient rien ; ayez des poulets de Lon

printemps, les ponlettes précoces

eniummencorunt À pondre l’autoimne

pendant la nue des poules, biverses

uit von nombre de ces poulettes,

<lles pondront tout lhiver.

Conservation des poistons frais

Voici un procédé mis en usage

par lea péehours allemands pour

conserver plus longtemps leuve

yoiusnns frais, tout en améliorant
eur qualité.
Lesang étant le principal foyer

de ls corruption et won véhicule à

travers les chaire. le docteur

Heincke rerommande de trancher

l’artère conduisant le sang aux

branchies eb d'arracher ces orga-

nes,
La chair devient, paraît-il, plus

bianche et plus savoureuse, et le

poisson ainsi saigné, reste fenie

deux fois plus fongiemps qu’un

autre. I} faut aussi enlever par vus

Invagel'enduit visqueux de la peau,

qui se corrompt rapidement,
En pratiquant ces opérations aur

des hareng», les pêcheurs dela Frise

orientale peuvent faire supporter à

ves poissons, qu’ils expédient au

loin par colie postaux, un voyage
de quatre jours à uno température
de 138160,

Co que nous manzonns

S'il fut en croire un caleulateur
infatigablo, un homme, arr.vé i

l'âge do soixanto-dix ans, aurnit
abxorbé, depuis sa naissance, plus
da vingt sagous da nourriture, un

train entier Ÿ
En comptant seulement quatre

tenne par wagon, vela fait 89,000
kilos, ce qui donne, pour un total

de 25,55) jours d’existenco, une con-

sommaion moysnne d’envirou 3

kilos 900 grammes par jour,
Cet © consommation qnotidionne,

variable elle même, cat estimée à

3 kilos 1p2 pendant Penance ot la

viciliesse, et à 3 Kilos 172 ou 4 kilos
pendant l'âge mûr,

Crew chifites ne ant pag exagérés,

car les statistiques médicales cous.

Latent que In nourriture «puoti-
dienne liquide of solide dea guldata,
des marins ol de a ouvriers dépasee
en moyenne 4 kilos où demi.

Lt on ne parle pus ici des gens

qui montroit que que appôtit. IL

n'est question que de mangeurs or-

dinnires,
Juges un pou des chiffres anx-

quels on arrive quand il s'agit
d'une bonne fourchotte."”

Les conserves empoisuniéos

Métions-nous des coumerves robe

fern Gus dans des boltes d dain, tel

ent le consetl que nous donne le
Ît-vue inlernuléonuie des Jaisifieu-
tions : Au congrès d’hyglène et de sau-
vetago, taau révemmens à Amater-

t
is

notre comcitoyen, M. A. V.Bra-’

 

dam, le capitaine Winckel, de Is
aye, à mentionné un cas des plus

rasant d’un empaoisonnement
eh grues par l’étuin, 11 s'agissait de
210 Soldats, qui tombèrent nesez sé-
rleusument malades, après avoir
mangé des Jégumes et du la viande,
enuservêa duns des boites en fer
évamé. Ni se plomb ni le cutvre ne
furent découverte, tandis que l’exa-
meu bactériviogique pruuvs égale-
ment l'absence totale de bactéries.
Len conserves contenalent une
quantité d'étain variant de 19 à 72
milligr. par kilogr,
La Revue voudrait voir prendre

par les gouvernements des mesures
efficaces contre l'empoisonnement
par l'étain, en prohidbant le cnntaet
direct des conserves avec l'étain,
c’est-à-dire, en ordonuant l’appHi-
cation, À l'intérieur des bolies,
d’une couche de matières inoffen-
sives, et en tout cas en ordonnunt
que la date de la fabricationsoit
imprimée à l’extérieur des boîtes.

La cuisson des différents gibiers

Voici quelques chiffres qui fixent
le temps qu’il faut pour cuire les
différentes sortes de gibier :
Coq-faissn, trente-cing à quaran-

te minutes.
Poule fuisane, vingt-cinq minu-

tes.
Falsandeau,un quartd'heure.
Civet de lièvre, une heure et de-

mie.
Râble de lièvre rôti, trois quarts

d'heure.
Perdreau gris ou rouge, quinze à

vingt minutes.
Eécusse, quinze à vingt minutes.
Bévassine, douze minutes,
Grive, douze ininutes.
1irtolun, bee figue, dix minutes.
Merle de Corse, douze à quinze

nutes,
Gélinotte, vingt à vingt-cinq mi-

nutes,
Hâlo de genôêt, quinze minutes.
Mauviette, dix minutes.
Pluvié doré, quinze minutes,
Sarcelle, quinze minutes.
Coq de bruyère, quarante & cin-

quante minutes,
Olio anuvage, una heure.
Outarde, cinquante à soixante

Minutes.

Le céleri commeremôde
De nouvelles découvertes sur lea

vertus dus plantés se produisent
cuntinueMement.
Parmi cos dernières, on s observé

que fe céleri est nu remède cuntr«
le rhumatisma. On affirme, encîfe:
que cette muludie ne saurait per-
sister ui ca légume cast mangé cuit

et souvent.
Le fais que ce légume est tou-

jours servi ot mangé cru sur Ja ta-

ble n 816 1a cause dece qu’un n'a
pas connu jusqu'à ce jour sca pou-
voirs théraneutiques. Le célerldoit
être coupé en morceaux, puis cuit

dans l'eau jusqu’À ce qu’il soit ten-

dre, et Peau qu'il rend, bue par le

malade. Mettez dans une casserolle
du lait frais avec un peu de farine
et de la muscade, ajoutez-y le céle-
vi cuit, servez-le chaud avec des

morceaux de pain grillé et manger-
lu avec dus ponsmes de terre.
Avec ce régima, le mal aura

promptements cédé. C'est l'atfirma-
von d’un noédecis qui en à fait plu-

sieurs fois l’axpérience et toujours
avec succés. Ll ajoute que le froid

et l'humidité ne mont pas la cause

de cotte maladie, mais qu’ils len-

tretiennent; Paoidité du Ang cause

première de cette maladie,l'entre-

ilent; 06 lorsque le sang devient

nicalin, le rhumatisime et la goutte
disparaissent.
Lu statistique démontre que du-

rant année 1870, 2,640 personnes

sunt mories par suite de rhama-
tiunse; or, dans tous les cas, il est

affirmé que In maladie aurait été

guéric vu prévenue si les malades
uvaient fait usage du céleri em-

ployé ninsi que nous venons del’in-

diguer. Le meillour mude de man-

ser lo céleri est du le cuire, comme

un légume, par la manière ci-dessus

décrite, Le céleri est un met déll-

cieux et plus uvile à la santé qne

tout autre légume qu'on pourrait
citer,

  

La thôlère automatique

La Nature nous présente une

théière à versige hutumatiqueima-

ginée par un Anglais, M. Royle,
pour éviter aux Maitrenges do mui-

sun lu peine qu’elles prennent àser-

vir Iv thé quand les invités hont

nombreux eb la théjère uu peu
ivurde:
« L'aspect dobap aroil est à peine

différens de coiui d'une théière or-

dmaire, sauf la forme du beo qui

puise À lu partie inférieuse du réci-

pient et se reconrbe vers ou ex-
trémité pour que ie jet soit presque

vertieul, de haut en bas.
“je couvercle de la théidre est

constitué par ancylintre eroux for-

many piston dans Le purol supé-

rleure du vase; ce couvercle est

surmonté d’un bouton en bois ou en
ivoire, percé d’un pesit troude cing

à six millimètres de diamètre, Pour
verser le breuvage, une tasae est

placée au-dessous du bee de la

thôière. puis ayant verticalement
soulevé lu couvercle en ie saisissant

par le bouton entre le pouce et le

mé ting, on l’enfonce de nouveau en

bouchant Lo trou avec l'index.
L'air qui s'est introduit par le

trou dans le mouvement d'uscen-
sion de couvercie, ne pouvant plus

s'échapper penuant lu descents,

uxerce une pression sur le liquide

et le fait couler par le bec. L'écou-

lement B’urrôte instantanément en
suutevant l'index, ce qui supprime

la pression exercée par l'air sur le
hapide

In peut ainsi, sans changer la
théière de place, verser le liquidu
Juequ'à la dernière goutte. Le jour-

nal qui décrit ce petit appareil, re-
commande seulement aux dames

quelques exercices préalables, à
blane, pour ne pas vorsor Le thésur

La nappe. Jl leur dit aussi de na
point oublier de mettro tune tasse

au-dessous du bec; il paraît que

ces distractions ne sont pas rares,
pour peu que la causerie soit intée

ressante et animée, quand On est en

tein, nar exemple, do “ béchor”"
une bonne amio.

Les mangeurs do fleurs
--Eat.ce que vous me prenez pour

tune abeille ou un papilion Ÿ J'ai la
taille moins fine où l'appétit plus
sérienx. Les fleurs, je les mets à
ma boutosnidre, inais je no les
mange pas |
 Teile Tut da réponse à un ami qui
insistait avec acharnerment auprès
d’un jeourmet parisien pourie csser
dans l’aimable confrérie des antho-
phages où mangeurs de fleurs.

L'anthophagie fait grand brulten
Anzloterrs où les hotunistes londo-
nteus entendent mettre ce régime
exrentrique À lu dernière mode.

li paraît que beaucoup de Fran-
çais, gustralgiques où toqués, leur
ont emboîté la fourchette. C'ent
dans les doux prys une véritable
eroizade pour l'introduction bisarre
duns l'alimentation courante d’une
foule de Hours qui te servaient,jus-
qu'à ce jour, qu'à faire des corbuil-
les vt des buugueis.
Nous savons Lion qu'on choisit

oes flours pour les élever aux hon.
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neurs inattendus de ragouts poéti-

ues et légers. Aais qui peut nous

ire và a'arcétera ce fanatisme gas-

tronomiqne et loral ?
pummees-nous duatinés à voir figu-

rer dans des menus extravagants et

nouvriux des onnciettes au chèvre-

feuille, des poinges à la tulippe, des

soufilés aux vivieties, des tartesau

réstda. des cries aux girofiées,

des crôpes À la lavante, des pou-

dingn à l'œillet, des tourter aux ja-

e.nthes, des pâtés d'iris, des terri-

nes d'héliante et des galantines aux

magnolias ?
Les anthophages, où mangeurs de

fleurs, n’ont mème pasle mérite

d’une décuuverle originale. Ils

n'inventent rien, ne font qu'exagé-

rer. Ce ne sont pas, à vrai dire,

des novateurs, maie de pauvres in-

sensés qui pourraient bien, un jour,

rencontrer la dissulution supréme

de Jeur étrange société dans une
formidable indigestion.
Dans la Nuture, un botaniste dis.

tinqué, 3. Vitoux, fait justement

observer qu’en dépit dès Anglais

ambitieux pour une fois de s’offrir

la réputation d'inisteurs, il y a
belle lureite que, dans la grande

alimentation de chaque jour et de
tout le monde, "ou man des
fleurs. L’authophagie, dont les An-
glais font parade, est une pratique
es plus courantes ; seulement, on

est authophage dans une juste me-
sure, une sage résorve, un Choix dé-
licat et sans le savoir:
Faut-il rappoler les violettes, les

jaime «t lus roses que, depuis si
longtemps, on mange sous forme de
confiseries exquises eu parfuinées.
En savourant un artichaut 9 la

potvrade, en dégustant un vulgaire
choutieur à la sauce blanche, nous
mangeons des fleurs. Le choufleur,
en eflét, n’est pas autre chose que
linflorescence du végétal, arrivé
eu s’en faut, à son complet déve-
oppereut; quaut au chou de Bru.
xellcs, il cn est seulement 10 bour-
geon floral d'une imparfalie matu-
rité.
L'artichaut, lui, à ls propriété

d'offrir un récoptacle floral, charnu
ot succulent, sans compter qu’à
l'occasion sa tige est susceptible de
lgurer avec avantage dans les
moilieurs menus sous le vocable
appétissant de ** cardons au jus ou
A la motile.

(les légnmen-fleurs, que cite M,
Vitoux sont d’uue consommation
aussi savoureuse que générale. La
liste pourrait en remplir une co-
lonnu de ce journal,
Dans l’est de la France,le nénu-

rhar jaune, au parfum subtil eb dé-
icat, sert à la contection de confi.
tures exquises. Trempées dans une
pâte fine, Jen grappes blanches of
parfumées de l'acncia composent
des beignets délicioux. Dans le
figuier nous niangeons bien plus les
infloruscences que les fruite ; c’est

à souhait que les hourraches et les
capucines assauisonnent nos salades
en lun éguyant de vives couleurs,
Bref, les leurs jouent, depuis blen

longtemps, dans l'alimentation quo-
tidienue et généralo, un rôte impur-
tant, aussi sain qu’a,réable.
Mais est-ce bien de In morte que,

dans leur excventricité culinaire e
leur exagération gastronouiique,
les Anglais comprenneut l’autho-
phagie
faissons, amis, laissons les fleurs

Aux papillons et aux abeilles ; en-
trons,sil vous plaît, au restaurant
et traçons d’une malin légère un
menu solide,
—Uargon! un chateaubriant aux

pommes, et surtout pas de réséda !
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Irégéa No (1-En cette ville
Joncph Mercier, enirepre
neur wenuiner, membre de
notre ercluté, eat dicate los
"vtobre (800,

Contribution, $5¢ta

Dieta No 18— A la Riviére
du Loup, Fre CI rd. i

hte de notm societé, ost de à
cide le i aoptouibre 1890, à
Ingo de 38 ans,

Contribution, 2 cts,

Con

   

contributions
maintenant due et seront à
exigibles lo 18 novembre 140. 9

deux

OF DEMANDE un st.
français, mais aac

daux heures par jour.
ce burean,

TNE DAME poasédant une ceriaino ex-
J vence dany la tenue des livres, le

tenvall de burenn ot le coimerce. désire se
placer dans un bureau ou un megasin. Sa.
dresser an burcait de la MINKKRVE, 3-4

FRYROU VEEAvant hier, sur ia ta Sher.
bronke, ros du cuilège de alont real,

s'adresser au

 

 

une monte, Mont Nainie-
ss

FENDRE. Un ptilasant pauvoir d’eau à
3 wid, pone monulagivre ou

& nves doux arpents ae term.
Honne occasion pour l'établinsement dune
fonderie, à laquelle un ‘*bonue” serait jroba-
biement accorde par ia rorporation. S'adres-
ner ar lea lieux où par Iritre au propriétaire,

ANTONE VIAL,
R-guharuais, Que,

   

  
   

DEPARTEMENT GES CHEMIN
, DE SOU MISSIONS CA.

CHKTRES adressées an
ousigns® et portant à l'ondos

*< Souttiesion De be
Tont Fu ua an mrean Ju tl
u qu'à MERCREDE le VINOT
TOBRE 1, à MIDI, pour la«

d'un egout dans ia partio de rue ci-dessous

uscntiouie, avec les raccordements nercs-

saires, suivant les profil et de que lon

peut voir au bureau du soussigné, savoir 3

Rue Albert, de la rue de Ia Monta.

gne à la rue Inspecteur,

 

  
   
  

 

On ne n'ablige pasdl'accepter là plus basse

nl aucune dét soumissions. plas b

AVIS AUX INTÉRESSÉS
AVIS PURLIC est par le présen: donné

que lin ve 1 du conatruire l'égout
cide sua mer AN FROCOR] 0.
mentx dans or rales saison ; of

los prouri-tabies aur aus partie dn

Tite pourront profiter de l'occasion pour
faire les branchements de frars malsons où
coure ave lo dit égout public.

(Par ordre.)

PERCIVAL W, STAIKORGE,
Ansvecteurde Ja Cité,

Bureau o tro ur de la Cle
nicl de Ville

Montreal. 31 œtoire 1390 } %-2

I. J. HIZIRAIRD)
MARCHAND DR

Ferronneries Quinrailteries, Outils, tUston.
silen do Cuisine, etc,

Ne108, Rue Saint Laurent, Montréal

Farempte libéra) accordé au cie

 

  
    

  

  summuautéeteliciouat = fa" 

THEATRE -:- ROYAL
GrARKOW & JacOns,

Semaine commencant lundi ie 2 octobre
apres-midi à 2 Leures; soirée à 8 boures

L'excellente Compagaio du Variété da

GILILETT
28—ARTISTES—28

Oymnastes, chanteurs, danseurs, ete.

Prix d'admission : 10, 30 ot 30c, sièges réser-
vén, 10c extra.
Pian au thédire defam. A pm.
Seinaine suivante: Mile Marguerite Fish

dans “ Erioan the EIL"

Compagnie du Chemin de Péage
DE LA POINTE-CLAIRE

L'aseembléo générale et annuelle de 1a Com-
egnie du chemin de de is te
lnire, qui & élé aionrnée, aurm lieu à lasalle

saunicipaie, à le l’ointe-Claire,

Jeudi, 1e-23 courant, à 3 heu-
res p.m.

Por ordre,
8, JACKRON,‘Hec.-Trésorier.

Réception de M.le comte de Paris

Les personnes qui désirent astieter au ban-
quer crert pecomte, de Paris et sux
Verso! dtistingn qui I'neccompagmen
Youdront hien a'iinacrire inmédiatemont sur
les Ilstes daposéos à l'Hotsl Windwor, & 1
Chainbre de Commerce, an Bureau de 1.
meres, aux bureuux du Star “et ches 3
Cadioux ct Devoine. cas lo nombre des admie
slons eetlimilé, fes comtée aiégeront tous
lesours. à + hours x Is Chambre de Com-
merce, Plage d'A pléter l'œga
uleation. dubliekae '
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“ss LE COMITE

Avis

VIB est par io présent donné qe Henri
ta .uthillier, de La cité eb alu district de

Boitréal

 

Jeentithomey wadresscra A Ia 16
uix‘ature de Québec, 6 Ja prochain: asslon,
rour oblonie un uetr l'aurorisant & vendre ou
autrement aliener certaine propriété eubati-
Luée, savoir :

rre nvec bütisnes, étant le lot  Un ut d
primes cent auarante-trois (165) dus plan et

vi jo ronvol onle
uns de Ia Cité de Mn 1° Sue
Montréal, 15 octobre 1890.

Lacoste, Bisaillon, Brosseau & Lajoie,
D. ve 3, 19, 17 Proeureurs du Heguérant,

» BEAUVAIS & CIE

MAGASINSGÉNÉRAUX
. Entrepôt No.%6 V. RL

COURTIERS DE DOUANE
MARCHANDS À COMMISSSON

Marchandisss rocuesenconsignation,
Argent Avance sur marchandion,

0,FORTIN
BUREAU ET INFIRMERIE:

12— RUE ST-URBAIN — 12
Abu ienne place de Geo, Bwinburme.

léphone Fédera) :él : 08,
reuts du 60.5 : 148 Chamy are,

fan,toutesmaladiesors x ug

S, MEYERSvaisav€aorsé-ile
oorRares, “rusotbre
cles d'oreilles ornérs de amants. Poux on
or ct en ot, pendules, argenteris et tous
autres articlier que l'un trouve dans un rage
sin de Digoux de premier ordre. Les personnes

Ganslous poops, intentde vouis à 480
établissement avant d'aller leurs US

  

Il n'y a rien d'ennuyeux
Pour les amateurs de gravures comme de

voir dans d'autres intérieurs les duplicate
descadresnulls ont Thea our conque

rae Craig. pour compter avoir ft
niers dessins ot ne progres
ort ins duplicata do ces cadres.
vieux (&itres et onnrygente à aoûf les

roirs. À l'ouest dela place Victoria. Te

GEORGES VIOLLETTI
Fabrienat d'instruments de Musique, lmoire-

ments de Fantare el d'Harmenie

Réparations de loute sorte. Pris modérés

1625 rue Notre-Dame, Montréal

CherLauren t. Laforceoyle.marshaenis

 

 

 

AVIS PUBLIC

  

Ta ion de la vil'e de la Cote Raint-
Antoine à sere A In legislature de la pro.
vincede G inc scaslon, pour

 

EC, « 08 pri]
ubtenir un acte ‘pnendnnt In charte de vette
vile cones ruant los expropriation, 1'inposi.
Hon# a ervaption dow jae oo ottbations

rislos, los exam us de tuxes, et pour
sutres Ont, pe =
Montréal, 7 ostobre 1880

DUNLUP, LY MAN & MACPHERSON.
27--lus BSoiliciteurs pour les pétitionnaires

AVIS PUBLIC
VISPUBLIC es pur lu présent donné
qu'a lie prochaine session de la bagisla.

ture do Ia province de Quéle, Une deuiande
scra faile à colle législutzre pour ubtousir
qu'elle érigo en corpura
cunate sour le pom de
Traciion & lirake Company

 
 

 

i
1 of Cana: .

fusce faire usage et do développer l'usage
de l'uletrielté contine pouvoir moteur, pour
faire unage, fabriquer oi vemire de anjarolls
et inachinaa éler(riquoe pour lua ans e\-dessue
mentionnées, 6L aussi peur produire le Jusudé-
re éluctrique ol pour aui res ns

aux

Montreal, § cctobre Ln,

A J. BROWN,
01m Bollicivour pour les pétitionnaires,

 

B. HUTCHINS& CIE
Agenis d'immeubles és location st finenclers

Bitisse de 1a New-York Life
CAKRE LE LA PLACE D'ARMES MONTREAL

CEUX QUI DESIRENT DE BONS PLACEMENTS
et ceux qui desirent vendro Lua loter promp:
temont lcurs propriétés sont invitée en r
nous vole taimédintement, Nous nu char
geons rion pour les annonces, ot nwexigeona
Aurune coninlssions i moins que la veule ne
soit fuite par nous où par notre influence,

B. HUTCHINS & CIE,
Chambre No 941, Liätisse New-York Life.

 

 

ARGENT A PRETER
sur proprietes de ville of bonnes lermes

B.Hutchins & Cie,batisse de la New-YorkLife
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Vente par Autorité de Justice

Horont vonines à l'enchère, pu plas haut ot
dernler enclicrisssur, au bur an des notaires
roussignés. No 197, rue “uint Jacques. en In
ché de Montreal, LUNDI, le troisieme four
de Novembre prochain dw, À onze heres

tdi, les propriétés Iminotilières
ci-apr- 8 a appartennnt. a ln sociats qui
a nists entre fou Douglas Rutherford, on san
vivant de la cite de Montréal, ot Felix Casey.
votme constructenrs et entrepreneurs, sous

xison vocisle de * Rutherford et Cle,” sa-

  
  

  

  

vote:
to Un lot de terre situé dans le

Knine-Taurent, eu ia cite de Montrealduree
sue coumo los eutrlivlsiona une, deux, trode,
quatre et cing (1,4, 4 4 et 5) du lot nuinéro
cent soixante-vt-quinre du plan et livre de
Tenvai officiels du dit quattier, chacun des
ditéletade snbéivinion mesurant vingt-qua-
tro pleds de largeur el cent piuda de profon-
dous. ineaurs anglaise, plus vu ruofux, et
étaut Torns en from pac ja rue Liloury ;
do Un lapin de tuece formant partie da dit

lot officiel numéro cent nulxnnte-et-quinxe
connu comme ic lot de subdivision nurrére
huit du dit loi officiel, Messrant six millo six
entdour pli en ihperticle, incsure anglai-
se, plus qu cuins, situé eu arrie
terreciadiausdécrits vo du lopta de

30 Tour tes droite des vontours da ni
divisionscp du dit let oiticiel, ave tre
bétisaes du- -uu érigenrs et le droit de [nomago
dans In ruelle conduisant de ln rue liloury,
étant is snbaivision neuf du dit. lot ofotel, °
Pour les conditions et autres .

mente, s'adresser à Tonseimne

MARLER McLENNAN & FRY,
Notaires, Mtondard Bullding,

157, rue Baies Jacques, Montreal.
17, 18, 22, 14, 0. 20

     

 

ProvIscE DE QUEBEC) COUR SUPERIEUR
District de Montréal oth €

No. 80.

Dansl'instance
DELA CITÉDEK MONTRÉAL

réuen aliibre,ufedoner 100nt de v

Ville ot Foraythy . ro Dufresne, Ther:
e

HENRY HOOAN, hotelier, de la cité de
Montreal, dans le district de Montreal,

Indemnitairs

Avie nhiic eat prar le présent donné que ln
Feyuérants à deposd au Groffo do celte
Cour, le- prix et compensation de l'inunenble
acquis parle dite Bogticrants par voie Aen.

propeintlon force, ol dunt Ia description est
comme sult:
Partie du lot No 1257 de subdivision du lot

Nn UR fur lo plan ot an livre de renvoi ofi-
viole pour le village d'Hochelags.

Kt sue la requête da dit indemnitaire,
il nel ordnnné que par avis n être inséré
deax loin par sensing durant deux menial:
nea aud duax journaux publiés, Fun en
feangals of + -tro en anglais, À Montréal, et

une foin danx 1: ‘Gazette OfMclelle de Que
ber,” les cresticlors rofent apnolés à produire
lonrs réclomailnis sie eroffs de 1a dite Cour
Suporieure à Montréal, mode quinge fours à
compter de l'inscrlion du dit avis dans le dite
“annebte ON le” à defaut de qe i sora
procedé sane égard aux droits qu'ils peuvent

yavoin
F. PUIRIEK,

Député-pratonotairé.
Bureau du Protonntaire,
Montréal. 16 octobre 1889 BNW

CHAPLEAU. HALL, NTCOLLA& RROWN,
Avocsis de I'indemnitaire,

   

A.SCOTT &CIE
kont deménagés su numéro

1882, rue Sainte = Catherine
En fnoe de leur ancion magasin.

Anvottiment complot de Bijoux. 610

 
 

 

MAISON PARISIENNE
D'ART ET PHOTOGRAPEIR

—— TENUE PAR ——

EMILE LACAS
(Ex-gérant do Ia malson Mulnibre, Pari

104 CARRE PHILIPPE
tsa

LA CANADIENNE
Montreal, 12 fovrier, 1006

M. P. Garon, gérant, Montréal
Monsieur,

Vanillez accepter mes remerciements ot 16d
transmettre à Votre conseil d'administration
pour la manière prampte ot libérale avec
quelle cette conipaim eo m'a payé le n

 

montant de ina réclamation, savoir,
dallaes ($1,000), le jOur méme où les preuves
du slécès, (de feu nou époux) et de ls récla-
mation ont été compiéton,

en A vous,
Dame veure Pur GGUÈRE.

mars—s-jao,

F. ED- MELOCHE
Ancien élève de M. N. Bou et

fesserr à l'école HerSri ore
ARTISTE PEINTRE

d'édifices publica religieux ®

dence : 43. rue des Al
jers : 7, rue Buinte-Julie,

 

 

civile,
Resi

Ben

eus Trouverez Votro Avantag
A faire poser dans le sou

bassement de votre
maison neuve

UN PAVE EN ASPHALTE
OV KN

VULCANITE.
QEO. W. REED, 7et 78 ruc Craig, Mb,

sæp-mJrjuo

Dr F. D. MONGEON
CHIRURGIEN-DENTISTE

116, Rue Saint Denis
Au-dessua de is pharmacie Haridon.

Extraclion sanm douleur, Dentiers faits
d'après les procédés les plussouvesux. Ob-
tnralion on or, eto. w-is

J. B. DEGANNE
COIFFEUR EY PARFUMEUR

ll4 RUE St-FRANÇOIS-XAVIER

On trouvera toujours à nos ateliers, un
sogrice des plus réguliers, ausei tous los are.
clet de toilette de premier choix, tel que par-
fums, huiles, savous et raxoirs, etc. tous des
prensiers fabriquants européens. 15-——

  

 

   

ON DIT QUE
‘les Miracles ne cesseront pas’
tant qu'il y aura deux person-

nes au monde.
Le dernier des miracles est

l'imme nte à bon marché
commencée le ler du courant
et qui sera continuée jusqu'au
ler de Mars prochain.
Toute marchandise dont H

n'aurs pas été disposé à cette
date sera vendue par encan vu
que notre magasin devra alors

être fermé pour reconstruire on

arrière, à cause de l'agrandis-

sement de larue Notre-Dame
Quest.

Sil'on en juge par les ventes
des semaines passées, if reste-

ra très peu a vendre. En effet,

le public Intéliligent voit Iimmé-

diatement l’avantage d'acheter

des marchandises aux rédue-

tions mentionnées dans une

maison qui, dernièrement,s at=

teint son demi siècle d'affaires
dansie commerce de meubles,
Une réduction de 10 p. 0. est

faite sur tous les nouveaux et

derniers styles ; 25 pour cent

surles marchandises ordinal-

res, et 50 p. c. surune grande

partie de notre stock en mains

depuis un an et plus.
Tous ceux qui ont besoin de

  

  

 

  

  parable
b de salon, tibliothèques,
chambre & coucher et moubles

de maison en général, nt

  

priés de nous faire une visite
pour voir notre stock et nos

prix.

OWEN MeGARVEY & FILS, 1049, 1851 et 1853 rue Notre’
| Dame, coin de ia rue MoGille

b

“
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Arrestation
QuénEo, 21.—Un nommé Jacques

Boulé, de Saint-François, Rivière
du Sud a été arrêté en cette
ville paur avuir volé le cheval de
M. Falardeau, épicier de Biliery.
Samedi matin, M, Falardesu était
à faire des achats A la Basse-Ville
quand il s'apergut que son cheval
et sa voiture étaient disparus, H
en avertit immédiatementla police
qui arrêts Boulé peu de tem
après. Ce dernier qui était ivre,
avait échangé le cheval de M. Fa-
lardean avec celui d’un cChar-
retler de l’hôtel Saint-Louis.

Mort subite

—L’eutre jour, un fommé E. Oôté,
Journalier, autrefois de Lévis et ré-
sidant depuis 15 ans à Ottawa, était
en promenade chez son neveu, M.
Joseph Côté, cultivateur, à Baint-
Henri de Lauzon. Dans is soirée,
vers 8 heures, il était à converser
avec quelques amis de is maison et
semblait s6 senttr d'aucun mal,lors-
qu'il tomba mort. Le défunt était
marié et laisse cinq enfants.ll était
Agé de ét ans.

La sentence de Morin

—On dit que la sentence de Morin
à été commuée en une emprisonne-
ment pour la vie.

Les débats du parlement

—| Soyernement de Québec se-
Tait décidé, dit-on, À reprendre la
publication des délibérations de
‘Assemblée législative.
Il est même question d'engager

un certain nombre de stéuographes
qui feraient Ja besogne.
On ne dit pas encore ce que cela

coûtera, mais on peut être certain
quela dépense entruînée par cette
publication dépassera ce quete
tait alors que M. A. Deajardins en

&vait la direction.
L'allocation de M. Desjardins
our le Hansard n'était que de
000. Avec le nouveau corps de

sténographes, elle ne devra pas
&tre moins de $6,000 & $10,000.

Reprit d'entreprise
—-M., Z. Pâquet construit sur Is

rue Saint-Joseph un immonss ma.
gasin en pierre de taille qui sara lo
prolongement des deux grands éta-
Mssements au'il posséde déjà,
M. Paquet qui est à Québec, dans

le commerce, ce que M. Carvley est
à Monuréal, emploie deux cent cin.
quante personnes.
Cest le plus grand magsain de

détail du district de Québec.
On évalue Is fortune de M. P’a-

quetd $600,000.

La contresande

La chambre de conimerosde Qué-
bec a déjà attiré l'attention aur les
opérations des fraudours du fisc qui
se font plus nombreux et plus au-
dacieux que jamais.
On estline que par suite dela con-

trevande qui s'est faite dans ce din-
trict dans les deux durnières au-
nées, l'Etat a dû perdre §600,000 à
$600,000.
On croit que le gouvernement fé-

déral va prendre des mesures énor-
giques pour faire cesser Get état de
choses.

Le presès dc M Tarte

—Le juge Bossé à accordé la mo-
tion de M. Tarte, demandant un
procès sévaré.

Vente d'un chemin de for

—Le bureau de direction du ahe-
min de fer de Québec, Muntmore
rency et Charlevoix donne a
qu’à la prochaine session de la 14.
ielature provinciale, il demandera

f vendre ce chemin à la North
Canadian Atlantic It. R, Co. qui
est le chemin de for projeté du Ia-
brador. On dit aussi que le '* Paci.
flque”’ achèlera ce chemin et le
Prulongers jusqu’à la Malbaie.

Le comtede Paris

—Lescitoyens onttenu une grande
«ssemLlde pour vrganiser une ré-
ception en l'honneur du comte ce
Paris. Lo maire, M. Frémont, pré-
bidait et le but de la réunion fut
expliquée par le juge Routhier. On
a decidé ‘offrir un banquet au
comte. Un comité de réception irs
16 recevoir à la qure. L'ussomblée
s'est montrée très enthoualsste,

Cour d'assises

—On reprend le procds de Dela-
mare ce tnaiin.
Marceau, gardien de la paix, est

le premier tétuoin interrogé. la
eu connaissance de l'incendie l’un
des promiers. Les flanimes s'éle-
vaient alurs à une certaine hauteur
ot il oruit qu’ip était assez dilicile
pour ceux quiÆtaient à l'intérieur
e Ia maison incendiéo d'en aoruir,
M. Weldon, pharmacien, était pré.

went à l'origine de l'incendie de la
maison Delamarre; il à remarqué
ue toutes les ouvertures étaient

formas ot yuoles Hammes faisaiony
rage en urridre de ia walaon.
°f Sauviat, marchand de lu rue

Baint-Joscph, est le troisidme vol.
sin de Delamarre; c'est lui quia
téléphoné aux pomplers lors de l'in.
coudie. Bur le théâtre du jeu ila
vus'en allant avec un autre hom.
me,il était habillé, Maranda de-
mieurait dans sa maison; il l'a vu
quelquesjours svaut le fou, mais ne
la plus revu.

lei il s'engage une grosse discus-
slon entre les avocats au sujet de lu
dernière phrase du témoin.

Lorsque le t6moin a donné l’aiar-
ms fl n’y avait que le bas de la
maison qui fit en feu. Loraque le
fou à gazné l'arrière de la muison
lesanvetage est devenu, selon fui,
Ampossibie.
Madaine Lesieur à été interrogéo

de nouvean.
Edouard Martinette, pompier, cé-

©lare que c’est lul quia trouve I's
cadavres dans les mansardes, la
vu les cadavres de Muranda etd'un
petit garçon dans un lit; lo cada-
wre de Madame Maranda était aur
10 plancher ; dans un autre lit, il à
trouvé le cadavre d'unefille de 16 à
17 ans. Les tenôtres étaient bieu
closes.

Le chef Dorval dis que lorsqu'il
est arrivé sur les lieux, 8 maison
était toule en flammes. ll a donné
quelques ordres aux pomplors, puis
Al est monté dana lee marmardes. À
corobore le témoignage de Marti-

 

  

nette.
Le détective Fleury raconte une

vonversation qu'il a cue aveo Dola-
marre. Celui-of lui a dit que lors.

u'll 8 vu sa malson enfen, il s'est
sauvé sur un hangar uveo sa femme,
etque lA, ils sesont vêtua. Il a pens
aux malheureux Maranda et leur à
©rié “au fou” ‘“’aauvez-vous”!
ælors Maranda à ouvert la fenêtre
@t lui à répondu, “oui! oui**!
d'avocat de la défense brausques-  

 

 

 

 

tionne le témoin Fleury et iul fait
avouer qu’il a cherché intimider
Deiamarre en prisun, afin d’avoir
va aveu de lui.

Deux pieds ds netge

- —Il y a quelques jours, il esttom-
bé deux plods ‘de neige à Bainte-
Anne des Monts. La moisson n’était
qu’à moitié terminée. Innsile d’a-
jouter que les pertes sont considé-
rablos.

Alice Ansel
La société Saint-Ueorges conti-

nue de s'intéresser au sort de la
malbeureuse inmigrée Alice Ansell,
dont le nom restera attaché à un
des procès des plus retontissants.
Elle sera renvoyée en Angleserre
sux frais de Ia société parle paques
bot poste qui pare d’ici pour Liver-
pool jeudi.

Saisie do whiskey
—La duit dernière, M. Tradel à

encore confisqué, sur l& route de
Beauport, quatre barlis de whis-
kéy de contrebande que deux hom.
mes transportaient ep ville. Cette
boisson vst actuellement A l'entre-
pôt de douane et cette après-midi,
on à remis ces deux hommes en
possession de leurs voitures et che-
Vaux après qu'ils eurent payé une
ameude de cent cluquante plas-
tres.

Porte d'un vapeur
SARNIA, 21-Le vapeur “Annie

Young," qui fait ie service sur le
lac Supérieur, entre Buffalo et Du-
luth, est parti d’Ioi à neuf heures,
dn matin. Uné heure plus tard on
s'apergut qu’il était en feu.
flammes se propagèrent rapide-
ment dans toutes lus perties du
vaisseau.
Dix hommes de l'équipage mi-

rent une chaloupe A l’eau et s'y
embarquèrent, mais la chaloupe
chavira et tous furent noyés. le
reste de l'équipage « 6t6 recueilli
par la barque “Édourra” et n été
débarqué à Port Huron. Le ‘Annie
Young” est brûlé jusqu'à lo ligne
de flottaison.

Le drame do Curaberiaud
OTTAWA, 21—L'onquête du coro-

ner au sujet du drame de Cumber-
land s'est terminée la nuit dernière,
st le jury à rendu un verdiot disant
queles deux jounes filles sont mor-
tes de strengulation et que d'après
les preuves qui vut été recueillies,
ll soupgonue foutement Narcisse
Larucqued'être lo coupable.
Ce duruier à été mis vs état d'ar-

restion et condaniué à aubir son
rucès aux prochuines sessions de
& cour d'assises, à l’Orignai.

Le commcrzode Lois

—Tout fait prévoir aujourd'hui
que le résultat des opérations des
marchands de buiu sera plus 5vo-
rable qu’on ne l'eepérait d'abord.

Décision du conscil muncipal

—Le consell municipal a décidé
de rompre lus négociations avee
MM. Howland et tamuil relative.
went À la construction du chemin
do for électrique et d'accepter les
conditions auxquell:s MM. Ahern
et boper ont vllerL demireproudre
ves travaux.

De retour du Nord-Ouost

—M, Heason, député de North
Perth, eat de retour d'un voyage au
Nord-Ouest 6t dans la Colombie
Anglaise, TI s’est arrôcé dans les
endroits leu plus importants decetie
partie du pays, entfo antres à Van-
vouver, Calgary et À la ferme ex pé-
rimeutale, près de Brandon.

Le blll McKinley

—M. Campbell, député de Kent,
Ont, & en une entrevue avec le mi-
nistre des douunes au sujot dus rè-
gloments que s’appliquent au mals
en snirepôt destiné à être converti
en farine.
M. Campbell dit‘que dans son com-

16, le commerce se ressent des effets
du la loi MeKiniey.

Viniteurs distingués

--On fuit des préparatifs pour re-
cevoir lus membres de l'association
“Tue British Iron and Biel fne-
vitute,” qui arriverunt en cette
ville le 30 courant.

M. 1e Grand-Vieaire Vincent
TonONTO.21—M, le Grand-Vicaire

Vincent prend du mieux,

Les fliatures de coton

KINN#ToN. 21—Hépondant à cer-
taines quest ons qu’on lui possitau
sujot du proje: de l'acquisition de
toutes les filutures de colon oanu-
diennes par un eyndicat de capita-
listen étrangers, dl, Minnes, l’un
des directeurs de la flature de
Kingston, & déclaré qu'on avait
offert glo0,00¢ pour cette fillature,
mais quo ie prix demandé étalt de
pzuv,0U0,
« Nous ne voulons point vendra,

u-t-fl ajouté, car le résuitat de nos
opératlons ess Lrès satisfalsaut.
Pour ma part, je ne voudrais pas
voir passer cet établisseimont en des
mains à‘rangères ?”,

Lord B.anley dans los provinces
aritimi

HALIFAX, 21—Le gouverneur-gé-
néral est arrivé à Now-Glasguw ce
soir, La ville est illuminée en gon
honneur, Lemiin, Son Excellence
visiters les mines de Stellarion et
1a fabrique de verre el d’acier de
Trenton,

L'slection de Napierville

HAINT- LH YACINTHE, 21--11 ¥ Ben
uno grande convention libérale à
8t-Eduuard aujourd'hui. M. Blain
sera le candidat du parti à la pro-
chaine glcotion dans ce comlé.

Arrivage
POINTE-AU-l'ÈRE, 21—Le vapeur

“Avion,” de la ligne Thomabu,
venant do Bordeaux, est passé ici à
dix heures, ce soir.

ITATSUNIS

 

Exposition de l'Alabat.,

BIRMINGAAM, Ala, 91—L'exposi-
bon à été ouverte hier. Les macbi-
nes ont été Mises en mouvement au
moyen d'un bonton électriguepres-
sé A lennox, Mase. par Mine Cle-
veland, femme de l'ex-orésidont.

Los minenrs en grave

18itPRMING, Mich, 31— La plupart
des minours qui sont en grève quit.
tent cette ville pour Borcher du
travail aliteurs ; un grand nombre
retournent en Angleterre od les
gages soul plum élevés qu'ici,

O'Brien et Dillon

NEw-Yorx, 21--MM. O'Brien ot
Dlilon ninsi que MM. Sullivan et
ilarrington rembargueront au Ha-
vre pour Now-Yurk samedi pro-
chain.

Raieido d'un soptuagénaire

NEW York, 21—Un vieillard de
soixante-dix ans nommé Willlam
Kraenter s'est donné la mort en s6
pendant dans une maison d'Urange
street & Noward (New-Jersey), Cet
infortuné, étant tombé dans la mi-
sare, a'est pendu parce qu'il allxit
être obligé de quitter une maison
qu’il habitait depuis de nombreuses
anuées,

| émouvant deJour tournés en Amé-

 

Éohappé boile
CHATTANOOGA, Tenn, 21—Deux

des membres de l‘associution The
British Iron and Steel Institute’
l'ont échappé belle aujourd’hui.
Ie franchisssient un pont de pilo-
tis, lorsqu'on convoi de chemin de
fer est arrivé tout-à-coup. l’on
côté, une montagne coupée À plo,
formait une mursilla de cent y-lede
de hauteur, et de l'autre se trou-
vait un précipice d’une centaine de
pieds de profondeur, ileureuse-
3nent, le train a pu être arrêté à
teups. Les deux voyageurs n'ou-
blisront pus de sitor cet épisode

rique.

Chemin do for on Torre-Sainte

WASHINGTON, 81—Une dépêche
du consul américain à Jérusalem
annonce que trois locomotives
construites à Philadelphie et dusti-
nées au chemin de fer de Jaffa à Jé-
rusalem, ont été déburquée À Jaffa.
Ce chemin de fer eet le premier qui
ait été construit en T'erre.Bainte.

Suicide

WASHINGTON, 21—M. Mullet, un
des architectes les plus connus de
cette ville, s’est donné In mort en
se tirant un coup de revolver dans
la tête. On suppose que c’est le
mauvais état do sa santé qui a
poussé M. Mullet au suicide,

Evasion

NEW-YORE, 91— Six malfaiteurs,
des pius redoutables enfermée dans
1a prisonde Kalamazoo, Michigan,
se sont évadés pendant ls nuit,
après avoir ecié les barreaux en fer
d'une fenêtre. L'un d’cux venalt
justement d'être condamné à six
aus de travaux foros pour tents.
tive de meurtre.

La justice à New-York

NEW-YORK, 21—Le [vge Martine,
président de Ia cour d’asises, a nom-
mé une nouvelle commission pour
examinerl'état mental du jeune Al-
phonse Stephani, poursuivi pour
avoir assassiné au mois de mai der-
nier, dans Wall street, à New-York,
Vex-juge Clinton Reynolds.
Le rapport de la première com-

mission nommée l'été dernier ne
pouvait être homologué par la cour
près ie scandale causé récemment
par les poursuiles intentées au doc-
teur Fleming et au ‘* généralLit-
tlofiald,
Ou sait que le docteur Fleming,

qui avait été noramé 11embre de la
commission à la requête de son
aml et client le procureur de dis-
trict Fellows, eat accued d'avoir
reçu de l'argent de Mme Stephani
mère pour faire déclaré son fils fou.
Quant à littlefield il est accusé
d'avoir escroqué à Mme Stephani
une somme considérable qu'il pré-
tendait devoir être emyloyée à cor-
rompre ls commission. Cirâce à ses
hautes relations, le docteur Fle-
ming n'a élé arrôté que lorsqu'il a
été vrêt À fournir caution pour être
remia aussitôt en tiberté provisoire.
Maja tle général Littiefle!d n'a pas
616 traité avee les mêmes égards.
Cependant, Après être resté plu-
sieurs jours on prisonil vient enfin
de trouver uns caution de son côté.
On avait dit que le procès du doc-

teur Fieming et iittlefield auralt
lieu dans le plus bref déiai possible,
mais il semble déià que l'on char-
che à faire traîner en longueur
cetto affaire acandaleuse, dans le
but évident d'emyêcher les pour-
auites d'aboutir. Il est même pro-
bablu que les accusés demanderont
A treJugs séparément, Il y à tour
À parler que, dans ce cas, on ne
gommencera pas par l'ami et ie mé-
deciu du diatriot-attorney.

 

EUROPE

Courss entre} deux steamers

LOoNDRRS, 81—Lo_vapsur “Teuto-
nie,” qui a guitté New-York a 7,30
hre a. m. le 18 courant, à destina-
tion de Liverpool, est arrivé au
large de Browhead à 9.27 hrs ec ma-
tin. Le “City of Nw. York,” qui
est parti quatre minutes après le
“Teutonic, 3 été signalé au nôme
endroit à 11.80 hre.

Duel entre MM Dérenlédo et Rcinach
Panis, 21—MM, Paul Derouldde et

Roinach ne sont battus en duel ce
matin, A Ia suite des débats à la
chambre des députés,hier soir,
Les deux adversaires se sont pla-

césA vingt-cinq pas de distance.
Ausignal, Reinach a tiréet manqué
son but.
Deroulède n'a pas tiré.
Les acconils de Reinach ont pro-

posé de recommencer le duel. De.
roulède a refusé.

Œurs canadiens à Lendres

LONDRES. 21—!e premier envoi
d'œufs cunadicns est arrivé à Lon-
dres hier en excellente condition.
Ces œufs supportent la comparai-
son avee les meilleurs produits de
la Normandie.
L'emballage à satisfait les Impor-

Lateurs anglitis,
Fluslenrs caisses s6 sont vendues

10 chelins ie cent. Le plus haut prix
pour les œufs de première qualité
était 11 chelins. Si on entend faire
un commerce sérieux dans cette
branche, de nouveaux envois de
vraient être faits immédiatement,
car les prix seront très élevés d’icl
aux fôtes de Noël.

L'Ztat du Congo

BRUXELLES, 21—Le rouvernement
de l'Etat du Congo propose que le
droit do dix pour cent & "importa.
tion approuvé par la conférence ne
soit mainlenn qu’en ce qui concerne
les armes à fru. Sur de nombreux
articles, les droits de douane suront
réduits do 1rois À six pour cent; les
étofles Lissées serunt spéciulement
favorisées.

Leapicheries de Torreneuve

Lonpaue, 21.- Le correspondaut
du S/andard à Paris est sous l’im-
pression que les nézzociations ont
été reprises entra l’Angletorre et la
France au sujet de In cession des
droite de pêche du vette dernière
puissance À Terrrneuve. L'Angle-
terre, peraît-il, offre une compen-
antion pécuniaire et la France de-
mande, en pus, une concession de
territoire dans l'Afrique Urientale.

Le Czar en danger

Paris, 21—Ues dépêches adres-
ses À l'Enenement mandent qu’un
cuup de feu a été tiré de la gare de
Grodno sur je train qui ramenait le
czar d’une partie de chasse en Po-
logne.

Le parlement impirial
LONDRES, 21--Un lit ce qui enit

dana le Chronfele: * Jew disnours
politiques do MM, Balfour ¢t sor.
oy semblent confirmer 1a rumeur
que Ia dissolution du parlement est
proche.”

Crève en France
Panis, 31-Des troupes gardent

les mines d'Arres ot de Calvin, où
les mineurs sont en grève et où les
ouvriers voulant gcontinuer à tra-
vailler ont ete viotimes d'actes de  violence.

BRRLIN, 22La Dasette de : Alle-
magne du Nord engage l'Angleterre‘
À ne pas mettre en péril Is monar-
chie dana la péninsule Ibérienne 68
exigeant trop du Portugal.

Discours de M. Gindstone

LomnrEs, 31—Ce soir, M. Glad-
stone a adressée la parole à une
nombreuse réunion, À Edimbourg-
ll a parié longuement <n faveur du
home rule et critiqué la manière
dont la justice est administrée on
Irlande.
Den Carles st le gouvernement italien

ROME, 21—Le gouvernement ita-
lien & fait savoir à don Carlos, à la
suite de la note qu’il «publiée ré-
cemment ot dans laquelle il dit être
le roi légitime d’Espagne, qu'il de-
vra #absienir d'affirmer ainst pu-
bliquement son prétendu titre, ou
bien au lui faudra quitter l'Italie.
Don Carlos est en ce moment à Ve-
niso.

Moaveiles d'Allemagne

BERLIN, 21--Léopold Ii, roi des
Belges, arrivera Potadam le 28
octobre ; il passers quatre jours
avec l’empereur Cruillaume,
La Poste dit que l’empereur Guil-

laume cunférers au maréchal de
Molke, 8 l'occasion du quatre-
vingt-dixiêôme anniversaire de sa
ualssance, un titre honorifique uni-
que en Prusse.

Terrain del'ordoncance, Longueuil

AVIS.
VIE est par le present donné que des

ZA eoumiasions ndremoos AU soussine, se-
Tok reuies jeu's saruodl, le 85 ovtubre cou-

ur un bell de cing ans, à compter du
r de novoinbes, de ln propriété que lu

ernement p scdu 8 Longueuil, dane 1a
rinco do Québec, comprenait sent quatre-

vingt-dix aorns (10) plus où molus conne
mule nom do FRUME de Longueui, Le
clôture requtse par ja loi, ot toulo autre
Horatlon nécessaire nur is dite propridté, ot
eur la tonte qui Lu lunge, devanl viré faites ok
ont: ctenuve aux fram du Jooutoire, Toutes
ces amelinrations resteront ia propridté du
gouvernement à l'expiration du bell anne
qui Te locataire prits © réclaiier de cumpen-
sation. Laterren mu être employée
à d'autre chose qu'à ane 1*xploitation siri-
oole. Lea sounsi: vs doivent indiquer le
loyer qu'on offre, et uounor lo nom d'une par-
sonne frsponsalla qui ae prio caution pour
l'observation ©: l'acromp.isseiment des condi-
tans du bail, Un ne Sotdige d'arcepter ni la
bius kau. oni aucune des xoumis i ma

A.M. BULG
De Bernmunieire de l'Intérieur.

rterment de l'Interteur,
ve Ouawa, 11 octabre, 1898. 201-8
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CADEAUX DE NOCES

UTILES et ELEGANTS
AUX PLUS HAS PRIX

WATSON& PELTON
63, Rue Saint-Sulpice

Invitint Te pubiic 4 nller veir la grand as.
oorJaent d'ofuix tour homes, convention

Cadeaux de Noo9s: Argeniere. quaiité
te imimento : Culllens Couteaux

on he tes, ie niollleursHhoitinld,| Am
e salons, Lanpes bls, rioges

Falence artistique, acticles Moss Ttoso, brun-
ete, etc.

Un sollicite une visite.

aus-jno-lie

   

we,

x

À. SICOTTE & FILS
Ferblantiera, Plombiers et Quorters dans tes

Appareils a Gas

Posture de Fournaise & air chaud, dent.
vires, de Cahineis, of couvreure en id
ne, Tole Galranisée, Condusioun

Tuyaux nrotæiliques, vis,

331 RUE ST LAURENT
MONTREAL

 

 

Monde lust
JOURNAL LITTERKRE ET ARTISTIQUE

LE BEUL QUI PUBLIR

CHAQUE SEMAINE
‘DES

Portraits de nos Contemporains
ET DES

CHOSES DU PAYS

ET DB

ILETRANGER.

EN OUTRE DE SES

ATTRAITS JOURNALISTIQUES
IL OFFRE AUX LECTEURS

Comme avantage excoplionnel
DES

PRIMES MENSUELLES
DONT VOLCI LA LIETK ATTRAYANTE:

. 83

. 26
Jere primes.............
20me do .   

   

  

dome do, . 15
4ème do 10
Sème deu ô
Gème do 4
Teme «do 3
Bème do 2
84 primes à #1, 86  

04 primes.…..…....…......…......#200

Le tirage se fait chaque mois
dans une sulle publique,
par trois personnes choisiss par
l'assemblée,

 

 

 

Abonnement: un an.………43.00
do six mois... 1,50
do quatre mois 1.00

payable d'avance.

DERTHAUMEEsSABOURIN
PROPRIÉTAIRES

40 Mace Jacques Cartier
MONTREAL
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CGLONNECARSLEY
AAA rn nnae

AVIS IMPORTANT

sss

NOUYRAUX COSTUMES
NOUVEAUX CUSTUM NS

Importes le semaine dernière, 15 costumes
dans10 dernier genre, Pris variant depuis

PRIX sPXCIAUX
PHIX SPÉCIAUX

N'outlloz pas d'examiner los costumes que
nous Ven Jous an prix do $0.50, $1.35 at 30.30,
eoufoclioniing au compict of prèls à aire bor-
tés en fix achetant,

ot “
8, Cansier

ar la maile exé-
avec sain

 

Commande  

 

MOINS QUE LEs PRIX ORDINAINES
MUINS QUE LES PRIX ORDINAIRES

Lea prix de cvs : ostumos sont moins élevés
Que le cont cruunire de le confection.

NOURLIEZ PAS
N'UUULIEZ l'AS

N'oulliez pas low pris : $3.50, $4.96 ct 98.50,

=. Crary
 

 

Vêtements d'enfants
 

Rules D'ENFANTS, 650
Woites D'ENFANTS, Go

Wobes d'enfants, d'une qualité remarque-

ble, au plus baa prix,

NOUVEAUX JEUSEYS
NOUVEAUX JENSVS

On vient de recevolr un avsariliuent cons:
dérable «iv nouveaux Jorscys dans les dor-
niers goûts

v

S . Cansues
 

 

Commandes par ia malle exé-
Cutses promptement

CTION DE ROJIES
ECTION DR Ruble

aati vus tn" spocialité do la confection

 

 

 

  

CENTS DEDEUIL
ENTS DÉ DECIL

Nous pertons une attention toute apé ale
SUX cousmandos pour vétements de doull,

ss, Cansuev

Vêtements confectionnés par
des tailleurs pour enfants

  

 

Confec:ion de robes
Ce département n pris un tel dévelonpe-

mem depuis qu tu on noon quill constitu
Vune des branclhos on plus importante done.
commerce, Le.ca 1105 peuvent compter aux
un article d'au coupe parfaite, d'un benu
genre ot & bon marche,

4 4
= CARSLEY

tn sera maine, Tomiay T

—Oul car elle to défanss, au drawer,
—Fris wa J jense, Esto que quolqu'un

parlait innido mol t
-L'0 n'etait ren desér sun. Mon pirs dlsalt

qu'il vous trauvais passablement stupide,
main wa «vus lui à répondu qu'il so trompalt
ot qu'il ne (a) ait pas Juger un homme par

Voxpr s.i0u de sus (rails,
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Commandas ps» la mallo exé-
eutécs aveo soin
CETTE SEYTUINE

CETTE SEMAINE

Un magnifique assortiment de tapis de
ploda, 27x31, uvoc magnitiques franges de

môme nuance,

SEULEMENT 830 CITACUN
SEULKMENT 860 CHACUN

Los desing ot nuances d+ ccs tapin ne le
oélont entien 8 ceux dow plus bosux arilcles
du genre iniporiss dangle pays,

Ss. Canauey

INCOMPARAHLES

INCUMPARANLES

Les nouveaux paillamaans at tapis de piod
Que as u- ctalons, des nuances suivantes :

TERHE CUITE,

BLEC GORELIN,
GENDARME,
Vist01,

BRONZE,
JAS,
WOUUÉ FONCÉ

Sont Incomparables
Nous pouvons affirmer que cos tapisrt pall-

Tuasons sont des articles du genre la plus
beau et lo plus arrablo oui alent Jamais été
olives on vente on cetto ville.

S. Canney

VENTE BONA.FIDE
VENTE BONA-FIDR
VENTE BONA-FIDE

VERITABLES PRELARTR ANGLAIS
VERITAPLES PRÉLANTH ANOLAIR
VERITAULES PRELANTS ANGLAIS

TS LA VERGE CARRERE
ISUTR IA VEN CARRERE

33418 LA VERGE CARRE

Assortiment conxdérahle de preart: an-

Rln's, de qualité sujprieure, À cle la vorge

carree.
3
= . LIARELRY

> HPECIALE
HPECIALE

VENTK SPECIALK

Tiel an artiment de taple do goût. carrée
rover-ni cit forsis de conunerce d'une fa.

Enque. au pets da
M1.50 CHACUN
RLM CRAËCUN

$.50 VHAGUN

s. CaRSLEY

  

   

 

  

 

  

FIL DE CLAPPERTON !
&I VOUS VOULEZ

Tu 8 gui ne Ke file pas,

Quiceudra avec detveur,

Un fil pour contreé in main où à la ma-
chine,
Un Al qui vous ocra agréable,

IMCMANDES LE

Fit de Clapperton

EVER READY

Les baleines de corsage

EVER READY

S, CARSLEY
Nou 1960, 1707, 1700, 1771, 1778 1775 et 1577

RUE NOTRE-DAME. MONTREAL

Télévhonas Mall, 900 : Wadarai did
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Per ni(JAMES COOPER
IMPORTATEUR

Rails d'acisr, plaguez d'actachs, ores
de Mars, z.6a08 SLA
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cloturs, ning Co, ‘Testis pour
Dominion Wire Rone Co. Chie on renteap deer ur, BA "

bruve de (A seau, fasion de pouvoir
Patent Lidow Lo

duu seul merece,

PUREAU: 204 RUE SAINT-JACQUES

Téléphene No so,

  

Fabrivants ds coudes

 

GRANDE REDUCTION
Sur Tapisseries Anglaises, Sa-

nitaires, à l'Huile, Amèe
ricaines, ste,

CHEZ
OO. CAUCIION

=MARCTIAND NR ——

FERKONNERIER. PRINTER, HU\ TNLERIN l'INCEAUX,
AABTIG,Ll,

315, Rue Saint-Laurent, 318
MONTREAL

FE Toni ouvrageun Pelat a
sage, Tamisange, oLe, ele, anni ras,
Plus conrt deiut ob a des prix Lows modéres
Tophone eo 16d

_Iraphione Fe durast i464 10-11

V.LACOMBE
Architecte et Mosuraur

1213, BUE NOTRE-DAME, 1913
oo _ MONTREAL

PROFESSEUR DE PIANO
Mndame SAVARD donne dee lepone de

TFiano au No 406, rue Baint Havers

 

Fc est porteur du certificat sulvant da
Gustave Sinith, si biva connu à ont
conme musedclon:
Pde pala deremmancer A qui de dea

Madamsavand,dort ie (rlantTey
Ihonorabilité, Excelente pianiste of poss
dant à fond is TIT LS SL mICALE, jons
goutpius qu'olie ratistussemnplus haut doyre
der Santi ania onoran urd enfania

“Celle dao nse rile ua cards Linley
<tis incnveidlance du public,

CIL G SMITT!
Fx-Organisie de is Calhodrais

2etrfoin 188 d'Ottavs
Fourlos conditions, andresser à Madame

Savard, meoder

  

  

Kous vendons au detail dane nos sallos do
Vente en gro, Lies nn sangle des Pies
QUEEN ef WILLIAM, tox famens potion
RANGES at “UP TR 2100"

ltvpærations de toute sorte fujtes avon dili-
gcnce par dus ouvriers habiles à réparer lea
vice.

HR IVES & CIR
Fabricant de Forrannerie et do l'oèles,

25—Js—jno
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Eos, MUEPORLA, hiv
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OSCAR GAUDET
AVOUAT

  

1872 rue Notre-Dame,
a Kn tacedu Palais de Justice

  

Les Demoiselles Bassinet
Unit l'honneur d'annoucer au public qu'elles

obt ouvert an

No 1701, RUE SAINT-DENIS
vamagasin of ellrs a'coctuperont de la con-
fcetion de Robes, Chapraux, Manteaux, Man-
tes, Jacknie  l'Etits ‘Irounneaux, Flousage.
Oujrage de Fantaisie 64 Dosins estampes,

a

 

ue viele eal solicitor.

BOIS DESCIAGE

0. DUFRESNE Jr. & FRERE
2388 Rue Notre-Dame

BT AUX

BABBINA NU CANAL PIXDDRLA HUEGuy
fois {1A vo pour Voituriers)

TELEPHONE No. Dh MONTREAL

Scieries à South Durham, P.Q.

À HURTEAU & FACRES
MARCHANDS DE

BOIS DE SCIAGE
82 Rue Sanguinet

0s poES

GARTH & Cie
FABRICANTS

536 a 542 RUE CRAIG

Tee Joy
bureaus du G ;

MONTREAL

  

  
4 ce.

Trlephone 182
   

Venez voir notre noüvel assortie
ment si complet de

Chandaliers,

Bees de Gaz,

Lampos,

Giobes, ste.

Ces marchandises sont frites d'a.
près les dessins ec le patruns les
yins nouveaux et so vendont à des
prix oxcessivement bar, 188]

Peintures Préparées
Ces peintures sonl préparées aver del'auit

Colin vais OL enns moisage chimique °

PEINTURE À PLANCHER

SENOURS
; Gèvhe on uoure heuros

| PRINTURE A TOITURB
KETC. EG

P. D. DODS & CIE
30 rue MoGil

 
  

ne l’use pas.

PRIZIX --
Une personne qui Fa

récréation.
(Mangles), cuvettes et
se brisent pus, ete,

vuillet: 9 Jit 13 bout
‘? Novembre,

333.4 LOLS {

VALANT €52,742.00

LA LAVEUSE PNEUMATIQUE
(BREVETEE)
 

Cette Laveuse, tout à fait différente des
autres laveuses, nettoie le linge rapidement et

-- 54.00
employée durant trois

mois dit qu'avec son usage, le lavage est une
l'ordeuses, moulins 4 repasser

seaux en pulpe qui ne

La Compagzie de Laveuse Pneumatique
6-RUE ST-LAURENT-6

LA LOTERIE DE LA PROVINCE DE QUEBEC
Thrages mensusis pour année 1890, à partir du mois da

 

10 Septembre 6 Octobre,
10 Docembrs.

GROS LOT
VALANT $15,000.00

DEMANDEZ DES CIRCULAIRER

  

 

  

—— Le tidrant, —se LEFSEVPEal
SN, rae aoquos, Men

Prix du Billets $1.00; 11 Billets pour so.0l Caxapa.

id BLANZY, POURE & CIE ?
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fi g PPILUTMENS METALLIQUES s
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CR da prix de ses plamos f 3

3 a Tontes sent en Dolto do 144 plumes. 2 3
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1860 J.-B. ROLLAND & FILS 2
AR ps 6A MrueB.ut Vinooat, Dionirdal bois aguate au Canada 880
 

I. FRECHETTE of CIE
INGENIEURS-MECANICIENS, |

Vendurs et wuketours du toutes espécos do

Machinerie,
Fournitnres de toutes capdoss
de machinerios,

Apyarsils à Gaz,
les Engiss à vapeur,

ata.
lroptiéiaire et Fahricant de In evlèbro MA-

CHINE A LIAUDEAU, Hrovoté do
Fréchotio.

Une Usine ‘Machine slup,* eat atlachéo à
l'étalilissement,

Nos 686 et 688 rue Craig
MONTREAL

Telephone SHR

FLEURS EN CINEdessine
loyes a lacnfaction do tour en ob
Dinero AU Drug Hall" ‘ire,
Notre-Dame,

ARRETECS GRATUITEMENT.

Alicnvs rendus à in raison
rc merveilteur,INOOPES sittin,

dos Nerfs du Lr Minas pour Loubos los ma-
Indios di coPveatt of dus ietls, Lo soul roma
de safaillible contre les tinladios des norte,
syncopes, l'eplicpaie, ete, Enfuitlible st on le
pread tei que prescril, Pus Gc wy cope pee

   

  

    

   

  

un © jowinee, On donne & ceux qul
ons déja #3 ncopes un 1raitd et une .
teille cchantifion de 5egral vitvmen on ne
yu's ; ayor I' xpress, Kiivosoz volrs nom et
Volto cum uit Dr K1y |
Ladeiphite, Fa, Demmi,
Dellez-vois des rant .

 

J. AMARTE, 1780 rue
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GIBB & CIE
Regolvent netucliement tout cequtit ya

de plus neuveny en fait de

«= TWEED, ORAP ET MERCERIE
wheltsousnprhee

FAITES USAGE

VINdeQUININE
—DE

CAMPBELL
LE SEUL VERITABLE. Tetéphonos, Bell 193 Floral SL

expérameoté par les plus prands Medecine AVR
du Monde, passe lumeilialrment das
l'Economie sans oecastenner de troubles.
= 1) recolore et reronstilue le ang *t
lui dngne la viueue nécessaire. IE ne À
fret jamais les Grats, F

  
Ra riaflor imitations ot Cantrafagons,

fuger Binatone R. 4,

Compagnie d'Assurance

NORTH BRITISH & RICAGHNTILE
FEU ET VIE

Capital et Fonde socunmvise...
dissontannu .
Fonds inve.tia on @ansds

Directeur-Gérant:
Thomas Daviuson. Fer.

Direrteura vi er: Gurren Score. Fo
WW. QUITANE Ptit A MCNIVER, [ied

Lunar BAKBEAL , Eon
Burcau princkp:d en Chnedas

VUSTAVER FAUTEUX,
Bous-Agant

  

The Liverpool, LondonGlobe
CUMPAUNIK IFASSURANCE

ACTIF - - -$38,000,000
Mantant placé au Canada : $030,209

DIKECTEURS AU CANADA -
»  SERSUY STANNKA Préaldond
LUNUND do Alay, ues
W de BUOBANAN, ite

     

swvarance conire 'c fru nrisce ang
A plus HRT ut taux Les â | da
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i WILL CURE OR RELIEVE
ILIOUSNE NZZIN
AR ser
NDIGESTION, Ing
AUNDICE THE HEART)
RYSIPELAS, ACID]
FRA,’ DANES ’
HEADACHE." OF THE SKIN,

0. HILBURN & CO, 7"Sara
aeeat

RENOVO
ITtl, eb, hebne, cachemire o In; jes cha)
en feutre, lea habite Voom. los rohande
sola noite de dames, sic. Un excelient article

! Leur nettoy(r Les hi
plus le mithes, do fourmis, de aoe

 

i lnye
quentfles, de puces, de punaises, où d'autre
s<rmibe, Là oû le ‘* Menavo” est en usage.

} Henleve les taches sur les ronins et met le
u douce et blanche,

fivente chezouslos épiciors, les pharmgevente chez tod lem éple
clens ei Jen marchands d'articles de ménage
=-Prix, 2 cents Ia boutoille ; $1 lo galion.

atrial,
Télénhone Bel $147, Ms tre
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aut-ébés pleurent parce eu Lis sont sous
franta. Leurs petites gencives sontei
hires cb {ls sonl plis Où trotfévretx,
vote leur passez autour du cou un des
ljors Kicotriques deNorman peur
entition, vous consiaicres aussitôt UB

changement remarquable pour lo mieux,
leurs souffrances cessernat et 11 06 produire
unewm lionnonsibie dans l'état te leur
santé. somandes Je Lollies de Norman,
n'en acceptez autre OF TOUS notes

SES CAUSES ET SA UGERISON
Tra'tées aloutiigurment un atriste
nowing dane | nivo tiersSurdité re
pPornriousours, dapuis 20 à 30 ans, a) que
Lous les traitements ont echoué. Comin,
on eurinonte 14 ditfivuités € on obtiems
œuérison; tout egia ces expliqué dans les
culaires, Dea aftdarits téracignagus
Loriant que des parsnnm Inportlattes ei

la malle,éto guériss, euvoyAs par

Dr A FONTAINE
#f-le-1n $ 9-0 19 Bop, 14mo rue M.-Y

Dr PAUL ROYAL
Démonatrat d'Anatomie La!

Seetnt odo hirer inde ntl, us
« transporte see buresux au

Ke 120 -- rue Saint-Denis — No 198
Conaultations : Medecine ot Chira Ba

ka11

   

du matin : la 3 he
heures soir, neuves aBrée-ns 

| ar 6, Sairtte, Agent General, |

LUNILat KIX, Houd agont none ta cits

| bureau principal 8 sucuntesiv ag
i Lanads:

16 PLACE-D'ARMES |
Kaas dein ruo Maint-Jauques |

AUNTIHEAL. DRF.L. PALARDY
IS RUE BAINTJACQUEs-Monrniat

MALADIES DE LA PEAU
Cosetrtatosic tisHam. ; asp my

Stlephones ull, 1900 Fédéral iia

 

 

Na

rer



 

 

i
+

i  

 

P
E
C
p
m
a
a
r
p
s

r
e
t
i
r
e

1
0
M
E

dr
T
O
R
ID

OL
.

!
}

 

e
e

E. L BOND
Te 30, rue Si-François-Kavier

WARE SCEASIQUE ET ANTEMIEMRE

Marine Anglaise;et Etrangère
COMPAGNIE D'ASSURANCE

Pepitaletsurpionerte $8,390,000
fais uverne-
Canadien. 100,000

sosie marine ayant us dé
Le DE ouretement,

AUX IMPORTATEURS
Polices ouvertes accordées.

AUX EXPORTATEURS
Facilités limitées d'assurer les

Produits, Graine, Bestiaux.

Assurance Marine Reliance
CAPITAL... $9,500,000

Cargaisons, Carcasses, Frots.

BDWARD BOND,
Agent en chef pourlon Compagnies Sirengd

W, A. BURNETT, sous-agent.

GirardTESTeetdeVinten.

Gonfaglie d'Assurance sur le Fou
DE LONDRES

Compagnie d'Assurance Queen

=DWARD L. BOND,
Agent.
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Poa& MARCRAU,

AVOCATA

Xo. 7, FLACE D’ARMES, No.7
Lôvsst6e laBanque

MONTRKAL

press DUTIAMELGK
a Hs MARCEAU, La La 6— >

EAPLIBAV
C Hilhes » sown

AVOCATS

Frecurenrs, Commissatren, Ris

7, RUB BAINT-JAUQUES M7
—MONTREAL—

J. A. 0, BM

=IfTTAJ. Bowit.
0 a I

AVOCATS

Bureau: 190 rue SAINT-JAOQUES

Kéifcs de Ja Banque d'ipargne, Montrési

Eoro
T‘éiéphone No 1108, Dette IP. O. Me18

1 à CORNEMIER
°

198, RUE NOTRI

pores PAUL
D LA VACULTÉ LE PARIS

Ancies Interne des hopitaux de Paris

Consultations— Medecise-chirurgie, Gyne-
cologie : Aa 10beures du matin ; 38 à bourse
après-midi ; & à9 baureu sir.

166—RUE SAINT DENLIS—165

H, =e* XOTAIRE ET COMMISSAIRS
No 42, rue StVincent, No42

ERIE
(ADORAMMULT & LucLERO,

1008, RUE NOTRE-DAME, 1606
Lineattention spéciale vers donnée auxel.

08 par
‘Argent à préler à Àoùàpoer cent. mu

|signi4 DEMERS

diplemés de à'Ecote Polytechnique

Ingénieurs civils, Architectes st Ar-
penteure

AVOCAY,

DAME, 1666.
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D™& CHARBONNEAT,
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MMOÉNIEURS CIVILE ARPENTEURS
SOLIETEURS DE PATENTS
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°

STEEER
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Ws MONTREAL
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MONTREAL

OMAMNONNEAG,
ENTMEPRENEUR

mauve SrOARPENTES
1804RUE BAINT-ANDRE, 135)
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Quelques détails nouveaux
Le Gaulois extrait d’un livre en

préparation concernant le prince
mpérial un chapitre fort curieux
où sont exposées les raisons Jul
déterminèrent le fils de Napoléon
111 A se rendre dans le Zoulouland:
Au début des opérations, le prince

fat désigné pour faire la campagne.

Le prince éprouvalt un regret pro-
fond de ne pas suivre ses compa:
gnons d’armes.
Un officier de sa batteris vint on

jour à Chiselhurst pour lui faireses
adieux. En disant son bonjour bs-
bitnel à lim; érutrice, le prince lui

présents les bommages du jeune
oflicier, qui n'avait pu preudre
congé lui-même à cause del heure

matinale. Il ajouta qu'il irait dans

la journée à Londres, afin de lui

rendre sa visite st de le revoir
encore avant son départ. L’impé-

ratrice le chargea de remettre Ace

jeune homme le méme souvenir

qu'elle avait offert à ses autres

camarades,
Loraque le prince rentra pour le

dtner,

il

init tellement gal, telle-

ment joyeux, que l’impératrice lui

demanda dans la soirée:
~—Qu’est.ce que tu as donc, au-

Jourd'hui ? Ondirait que tu 46 ga-

né le gros lot à la loteris ?
1e prince lui répondit que, en ef-

fat, il était trôs heureux et qu'il lui

en «irait la cause.
—Mais pas ce golr,

troubler voire sommel
C'en était avsez pour agiter l'im-

pératrice. Elle quitta le salon plus
tôt que de coutume ; lorsque lo
prince vint chez elle pourl‘ernbras-
ser,comme |l faisait chaque soir,
elte Insista pour qu'il lui fit de sui-
te sa conflance.
—Autrement, dit-elle, je croirai

que tu pars pour le Zoulouland!

L'imipératrice bésitait à déseapé-

rersonfils. Pensant que ls reine

Victoria empêcherait le départ, elle

arut céder. Le prince, alors, se

etant dans ses bras et la tutoyant

pour le première fois de sa vie.
~Tues la plus couragense der

ferames, lui dit-il. Tu es bien ma

mère. Jamais je n’oublierai ce que
tu fais pour mol.
Puis aussitôt, ét ne doutant plus

ue l'autorisation lui fût accordée,
commença tés préparutifs de dé-
art.

P Le surlendemainl’impératricealla
avec le prince à Londres, pour dif-
férents achats. Elle ne connaissait
pas lu réponse atteudue par le
prince.
—Je n'ai pas de chance, répétait-

il, on ne voudra pas melaisser par-
tir.
L'impératrice cherchait à le cal-

pour ne pas

mer.
—Eh bien ! maman, c’estcels, Je

suis ullé aujourd'hui chez le duc de

Oambridge ; je l’ai instammentprié

de m'obienir une autorisation ou
gouvernement anglais pour partir.
C'est en lui aflirmant que vous ne

vous y oppuscriez pas, qu’il m'a

romis du transmettre ma deman-
e. Ne m'en parlez pas ce soir,

vous me ferez de la peine. Pensez-
yet nous en causerons demain,
L'’impératrice résistait. Le prince

insista :
Mon père, à mon Âge, à fait do

grands Voyages. L’inaction est
perfide. Et puis, quelle sera ma

position vis-à-vis tous les jounes
gens angluis gul m'ont ouvort leurs

rangs, lorsqu'ils reviendront ? Trai-

Je encore réclamer ma place parmi

eux pour parader dans des revues
lorsqu'ils auralent été sa faire tuer
sans moi? l’ermouiez-moi d'aller
gagner mes éperuns de chavaller
pourla gloire de notre nom, pour
notre honneur à tous.”
—Eh bien ! non, dit-il, Ils ne veu-

lent pas de mol. Île refusent. Voilà
la loitre du duc de Cambridge.

Ils étaient seuls dans le wagon.
Le prince éclata en sanglots. Nes

larmes étalent si violentes qu’elles
jutiinpaiont hors de ses pau-
pitres.”
En arrivant 8 Londres, le prince

se rendit chez le général Bi-

mons, l'ancien gouverneur de

Woolwicb, pendant son séjour à
l'Ecole. Il le conjura de venir avec
lui chez le duo de Cambridge pour

faire une nouvelle tentative.
Finalement le prince obtient de

partir pour le Zoulouland od il de-
Vait trouver la mort.
La scène ae cette fin tragique est

retrucée dans les lignes suivantes.
Le prince accompagné du capi.

tnine Carrey, d'un ge de et de huit

cavaliers était alls dresser les plans

pour étudier l'emplacement du
nouveau camp que devait occuper
l'armée anglaise.
Vera quatre heures moins un

quart, le capitaine Carrey demande
au prince s’il était disposé à partir.
—Je vous demande encore dix

minutes pour terminer mon travail.
Carrey donna l'ordre de reasan-
ler les chevaux, ét les dix minutes

Eoulées, le prince Ini-même or-

donna de so mettre en selle. il

replaça dans les puches de son
duimén les cnrnets de service sur

lesquels 11 avait fait ea levée de
plane et onlui ameua son cheval.
À ce moment même, une bande de

Zoulous, ils étaient trente-six, ve-

nus là snns doute pour surveliler
leurs récolies, voyant une petite
troupe de soldats angluis, s'étaient
avancés en rempant À travers les

bléa sans être aperçus. lls a'élancd-
tent en brandissant leurs sagaïes et
en poussant des cris sauvag:s.

arreyot les soldais anglais lan-
cèrent leurs chevaux ets‘enfuirent.
Le prince impérial, qui n’étai pas
encore à cheval, saiail ie quartier

de sa selle pour #'élancer. Très
leste, très agile, contamment il

sautsit à cheval sansie secours des
étriers.
Lecheval voyantfuir les autres

chevaux vouiut les suivre sans
doute ; il dut donner une violente
secousse. Le quartier de la selle,
d'ordonnance,céds sous la main du
rince et #0 déchira comme une

teuiilo de papier. Le prince futren-
versé. Il se rvleva aussitôt ; son che-

val était déjà loin.
Embarrassé par ses lourdes bot-

tes, il fit dix matres en courant;
puis, se sentant poursuivi, prêt à
etre rejoint par les Zoulous, il se
retourns, tirant son sabre, ot leur

At face ; mais, presque aussitôt, en.

1ouré, ses mouvements étast pors-

1 , il prit son revolver en dé-
charges les aix coups, puis, se

voyant désarmé, il langa non revol.
ver sur la figure d’un de ses adver.

saires. En même temps, il tom.
bait frappé de dix-huit blessures,
Plusieurs étaient mortelles.

 

LUXE DY PEU DE PRIX

Bi vous avez beroin d'un luxe de peu de
prix, faites-vous apporter par votre servants,

si vous êtes une femme, où votre valet,nl vous
êtes ui bone, une pleine grante coupe de
cocos bouillant. te matin à l'heure de vois
lever. Vous serez étonné de cosstater lm
merreilleux effety do ce breuvnge, dés ley

premiers fours. Vous épouvered un senti
ment de bicu-stre qui vous lalmcra dans de
nelileures conditions pour voire bain froid.
Vows dever cartninemrnt boire le meilleure
cones que fait Waiter Baker et Cle, Aucug

méme eff auaura la même puréié et lo

LA MORT DU PRINCE IMPERIAL |

    

MODE D'AUTOMNE

Ou væ porter énormément de cha-
peaux en drap, tvutes formes. Une
petite toque à bords avancés de-

vaut, relevés derrière, semble tenir

lsfaveur, La vraie vogue en loutre
se mettra toujours. je ost class].
quo, jolie et pratique. Par has. rd,

les femmes ont compris que quandif

le, il est logique de se couvrir le
ont ; etque nl notre température,

en s'abaissunt, égule, durant quel.
uesYours la température des pays

du Nord, ilnya pas de raison pour
ue nous nous colfions de la méme
a n qu’en été.

grande chaîne du cou, pour la
montre, mais sans coulant, est le
succès du moment,—un succés co-
lossal, Toutes les dumes qui ont
conservé ce genre de bijou vont
triompher. Les breloques reparais-
sent aussi, ainsi que les hautes bou-
cles de ceinture et los agrafes de
manteaux.
Pour coiffure defillette,je signale

l'apparition de béguins en velours
ou drap à trois pièces bordés d’un
tour de plumes ou d’une grosse ru-
che. C’est tout ce qu'il y a de plus
nouveau. On n’en à encore vu que
quelques modèles sortis des pre-
mières maisons spéciales,
Pour deuil, 11 se fait de beaux

crepes anglais brodés, vermicellés,
dont on trouve des manches de
mode, toutes taillées, avec dessin
composé exprès. C'est un pou cher,
mair comme toutealés nouveautés,
elle ne tardera pas à descendre à
desprix abordables.
Pour garnitures riches, il y a des
alons, franges, motifs, etc., etc.,en

fais et imitation de turquoiees. Es
pour parures du soir, des broderies
et applications rmôléos de pierreset
de topazes changeantes.
Le genre nad Loins XVI se re-

tourne beaucoup dans les dessins
de belles étoffes. Jo cite, sane com-
mentaire, Commefantaisie, un drap
semé de nœudsde velours noirs ap-
pliaué, d'où e’échajpe une petite
tte de plume d'autruche vérita-
e.
Une é q

coup, pour robe du soir est l'an-
clonne algérienne, rayée, laine et
soie, dont on se servait pour faire
des burnous il y à vingt-cinq ans.
—Avec la gaze rayée, très en re-
prise, et le crôpe de laine, imitant
“anglais,” on aura le choix pour
toilette claire de jeunefille.

COUSINE JEANNE,

  

  

 

FILULES DE CARTER
Faites usages des petites piluics de Carter

dans Loulew css de maiadios nerveuses d'in-
sumnie, de faibionse d'estomac, d'indiggestion,
dyepepsis, otc., et vous éprouveres Un sou-
I nt immadiat. [ov seul reinede contre
les uffotions nerveuse qui soitoffet en vente
tai but tnurché, Prix. 266 La bouille

 

AVIS AUX MFERES
jon devrait lonjour® faironsage du * 91
Leetee de abat Window”durantR7aentition des cufants. I e l'enfant,

nitendeit les gencites, soulage la douleur,
erit les coliques ot wet lo lue rewude

Dourla durrbée, 2écents La boutuille,
 

NOUVELLES DES MINES
Ceux quisavent ce qui se dans les

mines disent que Flue cadré n'attagte
roux qui travatileut au centre de ia terre,

nisin qo tout lo Monde fait quais delEx-
trait do Fraisea due Champs da Dr Fowler,
pour ie prensrver des imaladios des Doran,
de In dyswnteris, de la disrrhée, ote, U'
une guérison certaine

 

ATTRACTION SANS PRECEDENT
PLUS'm MILLION DISTRIBUE

  
LOTERIE DE L'ETAT DE LA LOUISIANE

incorporse 1a legislature pour des fins d'é-
ducstion etde clarité, v1 reconnue dans la
constitulion acluoile ae FEW. en 487$, par
une inalorité écrasante du vote populaire, ot

DEVANT CONTINUER JUSQU'AU
ler JANVIER 1895

Les grands tirages extraordinaires ont lleu
aeml-anutellemen: (en Juin ci en Décembrel
et les tirages à NUMBILE SIMPLE ont Heu

n chacun des antres dix mois de l'année.
‘l'ous les tirages se font q public. à l'Acade-
mie Muaique, Nouve.ls-Urisans, Le,

Reputes depuis viagt ans pour l'intagrite de ses
tirages et la promptitude de ses paiements

Nbus certifions par ler presenter que nous
eurveiltona les arrangements pour tous lea
Hrages menauela of seni-annnelade la Lote.

   
  

 

rie del'Etat ce ta Louisiane, que noungerons
personnellement les Hrago» mémen, cÉ que cr
tirages sont j'aits avec honnetelé,.impartiatité
of bonne fol envers trid le monde : el nous
autorésuna la commiprie à x servir dece cr
tificat avec *fac nia le" de notre signatur-
ans ses annonce:

Hfbung
Commissaires,

  

Nise és, banques et banquiers,
So0 ans fous les prix gagnés û la olerie de
"Etat deia Loui qui scront présentés à
nor compboirs,

5 M, WALMSLEY. Prés. Loulaiana Ne Bk
IE ARE LANAUX, l'réa, Btnte Nti Hi

A. BALDWIN, Pr«. New Orleans Nt1 Uk.
CARL XOBN. !'rrs. Union Natlonai tank,

GRAND TIRAGE NENSUEL
à l'Academie de Musique, Nouvelle-Orléans

Mardi. :1 novembre, 1390.

PRIX CAPITAL: $300,000
100,000 billets dans ia roue

LISTE DES PRIX

    0, it.
00, soit.

PRIX TERMINAUX

bE $100, soit...
b 0, soit.

3,14 PRIX SE MONTANT À
PRIX DES BILLETS:

Billet complet, $80 : Demis $10. Quarts
95, Dixièmes £$, © Lagtièmes 91

 

     

Prix des clubs, 54 bilrta d'une plastre
pour $30

Envoyer tout argent par l'Ex-
press, et la Compagnie

paiera les frais
de port.

M. A DAUPRIN,
Nouvelv-Urléans, La

Noublies que in charte actuelle de ia
Lot ratde la Loutsiane, qui forme
  part Ja conatlation de l'État de la Joni

siane et qui à @%declare par lo Cour Sue
réme

des

MU. un contrat avec l'État de
A Loulsisneet une partie de la constitution
REFint n'expire que promier -

fus légiatnéure de l'Etat dele Lonisinne.qui
n'est journée le JU se juillet cette année, &
ordonné qu'un amendement à la constitu-
tion de | tat ce souris au peuple, à tine
dlection gui nur Heu en 142, amends tent
deutint À proi mixer In chagto de ia pa:

jo du lA Loterie de Î' de In Loui
GAREjusqu'en l'anée mil MOU! cent dix. neuf, VLEnesefg Te Sate

… do

_ FEUILLETON

LA DEGRINGOLADE
DEUXIEME PARTIE

LE GÉNÉRAL DELORON

(Buite)

“ Rien n'était pré; Sré pour nous
regevoir. wt it

*Tines’ytrouvait, en faitde cons.
truction, qu’un blockhaus où logeait
la compagnie d'infanterie de marine
chargée de nous garder et un ms.
gasin pour les ustensiles et les pro-
visions.
“ Nous autres nous dûômes cou-

cher dans des caves de fer cou-
Vertes en zing ou dans des cabanes
de branchuges tout aussi grossières
ame pelles es sauvages.

ts les cases defer, qui avaient
été tout d'abord surnommées les
marmites, on étouffait. Dans les
eabanes on grelottelt, dès que s’éle-
vait le brouillard blanc de la Guya-
ne, si malsain qu’on l’appeile lo lin-
ceul des Européens.
ath Pour la nourriture, À peine

ons-nous aussi bien qu’Rhône qu'à bord du

* Deux fois par semaine, nn petit
bateau à vapenr l’Oyapock, Bou
apportalt de Cayenne nos provi.
sions consistant surtout en viandes
salées.
“Du reste, rien A faire en ces

premiers temps, sinon quelques cor-

Vées À tour de rôle.
“ Quand on avait réponda aux

deux appels du matin “et aux deux
appels du soir, on pouvait Ason gré
error dans "tie, qui était toute om-
bragée d'arbres magnifiques, tendre
des pièges aux oiseaux, pêcher ou
chercher sur la côte des coquillages
ou des tortues,
* Mol, aul suis menuisier de ‘mon

état, je m'étais construits une bara-
que plus confortable que les autres,
et comme de juste, je la partareais
avec mon camsrade Laurent.

“* Depuis notre débarquement, je
remarquais en lui nn certain chan-
gement, Il était toujours aussi ta.
citurne que parle passé. mais à son
air de douleur résignée, avait suc-
cédé une expression de résolution
étrange.

“ Quand il me parlait de sa famil-
le, de ses enfants, ses yeux ne s’em-
plisssient plus de larmes.
s — Maintenant, me disait il, leur

sort est décidé. Gu Dieu a ou pitié
d'eux et ils sont sauvés, ou il a
oubliés et alors ils sont depulslong-
tewps morts de misère.
* Ce changement de Laurent m'é.

tonnait d'autant plus, qu’il avait
dû être l’objet de recommandations
particulières, et qu’on le tracassait
et qu’on lesurveillait plus qu'aucun
de nous.
“ D'abord on s’obatinait Alui con-

tester son état civil.
C'est au nom de Boutin qu’il

devait réponde et qu’il répondait
he effet aux quatre appels de chaque
our.
* Puis, jamais on ne l'employait

aux corvées qui eussent pu le met-
tre en contact avec les étrangers
ui venaient quelquefois à l'Île du
iable.
Unefois cependant ilavait réus-

si à parlerun matelot de l’Oyapoek
et à décider cet homme à lui jeter

une lettre à la poste de Cayenne.
“ Cette lettre fut Interceptée.
* D'après co que m’u dit Laurent

elle etait adresséo À unedame veuve
habitant Paris, et ne contenait que

ces souls mots : ‘* Je vla!” ess
signature.

* C'était peu, et cependantce peu

lui coûta cher.
“ Conduit devant le gouverneur

de l'île, il fut condamné à quinze

jours de cachot, à la demi-ration,
pour tentative de correspondance
avec l’extérieur…
#11 les fit ces qninze Jours...
* Et lorsqu'il me revint, pall et

exténué:
« - Crois-tu, me dit-il, en me tu-

toyant pour la première fois, crois-
tu'que je lui en veux, à ce comman-

dant, non. Il ne me connait que

par ce qu'on lui à dit de moi, et me
croitun homme très dangereux.
11 est soldat,il exécute sa consigne
Mala Jes autres, les autres !...
“Que voulait-il dire et quels

étaient ces autres, je l’ignore.
* L'ayant questionné

à

ce sujet,il

me répondit qu’il Lui était interdit
de me répondre.
“ Beulement, depuis cette affaire,

toutes ses habitudes changèrent.
* Aulieu derester dans notre case

à fabriquer avec moi divers menua

ouvrages que nous faisions vendre

à Cayenno et dont le produit ané-
liorait notre ordinaire, Laurent se

mit à passer ses journées dehors.

* 1] décampait sitôt l'appel du

matin, avec un morceau de iscuit

dans sa poche, et ne reparaissait

plus qu’à l’appel de nix heures,

* Jusqu’à ce qu'enfin, un eoir:

« — Ma résolution est prise, Nan-
tel, me dit-il, et tout est prêt. De-

main, j'esanie de m'évader.
+ Je frémis.
‘“’Tenter de s'évader de l’île du

Diable, c'était, nous le savions tous

courir à une mort certaine et af-

  

freuse.
 \ln’était pasim possible de cons-

truire une embarcation capable de

tenir la mer par un temps calme,
pas impossible de la lancer et de

s'éloigner de lil. Mais après ?….

Uù aller avec cette embarcation,
sans voile, sans boussole, sans &--
mes, sans provisions...
 Quelques-uns avaient tenté cet

acte de désespoir. Les uns avalent
éri misérablement, perdus dans les

forêts du continent… Onavaittrou-
véles autres morts de faim dans

leur canot balloté par les vagues.
Pas un n'avait réussi.
t Tu ne feras pas cols, Cornevin,

m’écriai |e.
“ Mais lui, froidement: ;
“ Je le ferui, prononça-t-il, et je

réussiral.. Diou dont jesers Ia jus.
tice, me protégera....
“ Ce n'était pastia première fois

que Laurent Cornevin m'exprimait
cette conviction, que laProvidence
l'avait choisi pour une mission spé-
ciale.
* Heulement, j'avais toujours évi-

té ou détourné ce sujet de caueerie,

parce que, dès qu’il l'abordait je
voyais ses yeux briller d'un éclat

plus sombre et sa physionomie
prendre ane expression inspirée qui
m'’inguiétait,
+ Je craignais que sa raison no

résiatât pre aux souffrances qu’il
avait endurées.
* Mais ce soir-lA, le voyant résolu

à ce quime paraissatt un suicide,
jo whesital pas à lui découvrir
toute ma pensée.
* Je lui dis que tras.cortainement

il prenait pour des réniités les chi «

mères de mon imagination, que la
Frovidence n’a pas d'élus, et que si
véritablement I[ne croyait une ti.
che à remplir, ce devait lui être uno
raison de ne pas se précipiter dans
un péril certain.
“Bt jo lui rappelais en même 

   
   

   

temps la légeude-sinistre des
sions de l'île du Diable.
11 m'écoutæ sans m’interrom-

, San - que «on visage trahit rien
Bove qui se pssvait en lui, Et quand
il vit que je m'’arrêtais fauts d'ob-

Jections:
«* — Camarade, medit-il, jo te re.

mercie de tes efforts pour fhe rete-
nir. Tu dis vrai: ceque je tente
serait insensé et je périrais el
j'étais abandonné-à mes seules for.
ces. Maia ce n'est pas mol, chétif,
que je compte, 8faut un miracle
pour me tirer d'ici sain et sauf, sois
tranquille, ce miracle se fera Je lis

le dote danstes yeux, Tu ne doute-

rais pas s'il m'était permis de te dire
mon secret. Cesse donc de t'opposer
‘A mop projet. Une voix en dedans
de mof me parle. à laquelle je dois

obéir.
« J'éprouvai en ce moment une

des plus grandes douleurs que j'eus-
se rossentios depuis mon arreste-

tion.
“ Je ne donutai paeque mon pau-

vre camarade n’eût perdu l'esprit.
“ Hélas | ce n’était pas Je premier

dont je voyais la raisou a‘égarer…
ll yen avait parmi nous dont les
questions pulitiques et sociales
avaient fini par exalter les facultés
jusqu'aux élire. Ueux-là aunsi
parlaient de leurs voix !...
“ C'est à ce point que ia tentation

me vint de prévenir le commandant
des intentions de Laurent Corne-
vin.
* Non, cependont.
* La trahison, de quelque prétex-

te qu’on la colore,est toujours la
trahison, c’est à-dire le plus lâche,
le plus vil et le plus exécrable des
crimes
* Je décidai que ul, comme il n°6-

tait que trop probable, je no parve-
venais pas à retenir Laurent, eh
bien ! sa destinée s'accomplirait.
i Muin je le priai de me confler

son plan &t de me dire ses moyens
d'exécution.
* Il ne fit pas de difficultés.
‘“‘Pendont toutes ces long ies

journées passées hors denotre case,
Îl w'était construit, me dit-il, un
canot. Îl comptait s’y embarquer et
ramer vers ls pleine mer jusqu’à ce
qu’il rencontrât un navire qui con-
sentit à le recueillir.
* C'était insensée, je le lui dis. Il

me répondit avec un calme déses-
péraut qu’il le savait aussi blen que
moi, mais que sa détermination
était irrévocable.
* Tout ce que je pus obtenir de

Jui fut qu'il remettrait son départ
d’une semaine, et que, pendant ces
huit jours, nous économiserions sur
nos rations quelques livres de bis-
cuits qu'il emporterait.
sel fut convenu aussi qu’il me

montrerait son embarcation, ote
je Iaiderais a la perfoctionner s’il y
avait lieu.

** Il y avait lieu, en effet.
Je demeurai mupide d'étonne-

ment, le lendemain, lorsque Laurent
m'ayant conduit A un des points les
plus sauvages de la c6to, nie montra
derrière un groupe de rocher ce qu’il
appeluitson canot...

* Cela, un canot ;.. Ce n'en était
même pas l’apparence. ignorant
l’art de débiter et de travailler le
bols, privé d'outils, Laurent n’était
arrivé à «roduire qu’une machine
Informe et sans nom.

“C'était une sorte de radeau,
composé de tronc d'arbres grossid-
rement équarris et sl imparfaite-
mont assembides que ln première
lame devait les disjoindre et les
disperser au hasard. Au milieu, un
mât était planté, destiné à porter en
guise de voile une de nus couvertu-
res.
“ Deux fortes branches, taillées à

plat à l’extrémité, formalent les
avirons.

*“ — Et c'est avec cola, m'écriai-
Je, que tu comptes affronter la hau-
te mer !...
“ Mais je l’avais tant tourmenté

la veille quel'impatience le gagnait.
4 — Oh | asscz, me di’-il. J’accep-

te ton assistance, mais jo ne veux
plus de conseils ni de remontran-

éva-

ces.
“ 1) était clair que rien ne chan-

geraitplus cette volouté tenace et
aveugle.
“Je me tus et je me mis à l’œuvre.
« En huit jours, si je ne construi-

sis pas un c«not, je fabriquai du
moins une sorte de boîte assez soli-
de pour tenir la mer par un beau
temps.
* Laurent, de son Côté, se procura

* Le dimanche suivant tout était
prêt, et nous décidèmes, mon pau.
vre camarade et moi, qu’il «’évade-
rait dans la nuit du lundi au mar-

i.
“ Quelle journée que cette jour-

née du lundi tf... 3
“J'étais comme une Ame en

pelne, ne sachant que faire pour
cacher les pressentiments funèbres
qui m'obaédaient, Chaque fois que
je regardais Laurent mes yeux se
remplissaient de larmes. Il était
pour moi comme un condamné à
mort.

* Lui, était plus que calme, il était
gai.
“ [1 ne s'était vraiment préoccu-

pé que d'une chose, de cette lettre
dont j'avais été un moment le dépo-
sitaire à Brest,Il’avaitglissée dans
uno de ces petites floles où on nous
distribuais des médicaments et l’a-
vait suspendue À son cou.
“_ Comine ceois, m’avait-il dit,

si je venais À tomber dans l'eau In
lettre ne serait pas mouillée...
“ Enfin, le soir arriva.
“ La retraite sonna, nous allâmes

répondre à l'appel et, commeà l’or-
dinaire, nous regagnêmies notre ca-
se.
* Entre Laurent st moi, pas un

mot ne fatéchangé, jusqu’à ce qu’en-
fin entendant relever les factionnai-
res:

“ _[1 est tenpa de partir, me dit-
il;en route I...

‘Je me chargeai d'un sac qui
contenait les provisions, et nous
sortimes…

“ Quelques précautions étaient
indiepensables.
“Le jour, nous étions libres dans

fie; mais la nuit, 11 nous était
défendu de sortir d'un enclos où
étaient construites nos cabanes, et
des factionnaires gardaient cet en-
clos depuis la retraite jusqu'à la
dine,
“ Nous passames néanmoins et

bientôt nous fâsmes au radeau.

tà suivre)
—=

—L'Emulsion Sulphurie, grand
purificateur du sang, eu vente chez
tous les droguistes, 182—m
—

UNYVILAIN CHEVALIER
M Reuben Knight dn Moris, din qe “en

des plairn sur tout le corps et qu’il a êté pi
Pat covites d'une bouteille den BH Ire
canada done ec rrmede comme une grand
purificateur du sang.

 

HOV KE BAGK A TEMPR

(“est «e montrer nage que d'avoir Loujours
chez sol l'ICxtrait do raison des Champs du
Vie Fosier, C'est un reméda mans paroi r
la cheisra, le choléræ fmor le diarrhée, la
Ayrannicrie, les coliques, lee cram ot
toutcen lon maladies ot derangements des
boyauz produite par leg we 

   

quelques vivres. «| Ee

l @-1 8 DIX LIVRES]
Ih Deux Semaines

QU'EN PENSEZ-
Yous ?

Comme Régénérateur des Chaire
1 n°7 & pas de doute que par l'

EMULSION
SCOTT
d'Huite de Fole de Morue

Aux HYPOPHOSPHITES de CHAUX et de SOUDE

Besuçour de rag ont es é
une livre par jour. Elle
PHTISIE, les Afiections Serofa-
leuwses, Bronchites,Toux, Refroi-

ERnéteabie ace
du lait. :
Préparie par SCOTT & BOWNE, Belleville.
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Les ‘rains laisseront la gare de

Ia rue Windsor pour:
Ottawa, 7.50 8.m.. 1° 11.45 a.m. 4.25 p.m,
Portland, Hoston—18,00, a.m, "8.15 p.m,
Torouto—9.20 a.m, 1*4.43 p.m.
Détroit, Chicago, ote—t' 815 pm
# Saintean je, Saint-Paul, Minnéapolis —

"EL a.m,
Sainte-Anne, Vaudreuil, ole- 0.20 am, ‘18,45

pm.
Saint-scan, Bherbrooke-—.00 p.m… 1°7.46 p.m.
Winchester —*0% a... 1°5.45 p.m.
New port— 9.00 a.m., 5.35 po, 1°8.18 pm.
Halifax, N. Ei, Saint-Jean, N. B., etc—1°7.43
pa

De lagare Dalhousie pour:
Québec-—"8.26 nm. “3.30 suis.(les dimanches

seulement) "10,00 p.m,
Trolu-Rivi. res. 3 ap. "A3 pin. (le di-

menohe seulement, 5.18 p.m. of*10.00 p.m,
Jolletia, Salut Felix, Baint-Usbriel, eto—d15

pm.
Ottawa—8.30 a.m. £40 pom. ‘8.40 p.m.
Winn{poy et Vancouver"840 pme

tne Saint-Lin, Halnt-Kustache—5.20

   

 

  

Feunt-Jeru
nm,

Saintelose ot Bainto-Therese—S.08 pm., 4.60
bo pio. Lo samedi 1,30 au lieu de

 

Interprétation des aignes— i Exceptd les
samedis; t marche tous lus jours, y compris
le dimnoche, autres trains lea jours de smal.
ne seulomunt, ol ce D'ast autrement indigiie.
* Cham salonet dortoir. { Paxde rorrespon-
dance sur le troin qui part de Montrésl lo
eumodi

BUREAUX DES BILLETS À MONTRÉAL

266 mno St-Jucques, Hôtel Windsor,el les
xaros Dalhousie et Windsor,

 

Malades lise attentive
ment el retanez bien co gui
suit: Tout + log maladies
chroniques or même décla-
rees incarables per l'igne-
rance vi ie tätonnement «de
na jours, sont philwennt

ment et radicalementgi
putl'usayo de mes reiuéu
composés de racines et

Cou vemèdus sont le résuliai do lou-

la physisogl pologte,hysivlogie, 18 puthologis,
Ke, Ke, Avec te célétire vi «avant Iw. J. A.
drevlor, flappolrz-v bienque toutes les ma

ladies maux distinction sont œuêries, Consul.
tationa gratis. Porte ouverts lous les jours,

de 8 heures avant-midi Jusqu'à 9 heures du
voir. Brabant, herboriste, 2181 rue Notre-
Liame oucst près do la rue Lamoniagau

28 mare—le

   
plant
Rues, rude ut rigoureugrs études air
unique medical,  

  

 

  

 

ent d'êtes sur
Bit!

 

Cor. denmisseablen,
£'une atidace |
Parsourent mainte
tenantles villes, vil.
Inges, et trompena
sclemment le publie
bonnets, on se Isan%
Lyeatouract 74

taires de masPeis
Lies Romades sauver

qui ont nom:PhhenF Si.
10 Pectoral On.

ent dg Lorne, Destructeur uu Ubol
ont Mystérieux, Poudre tonique, Ner-

vig ‘Fsonituge, Hude Anti-Vénérienne, eto.
wadnmes v1 Messls sachez quo je nal

mals vendua qui © soit, cn aucua

mya,les secrets de 1110: Gélcbres remèdes,
haut nommés, J'en sulsiesonl inventeur ot
promu iétairo, duus l'univers entier; et, ni on
Dern- croit jiks. j1'oh vienne chez mol, ot jo
pourrai le [var prouver, Demandes à «os im
jiosteurs Jours cortiftrats de cours d'étude

classique etinédival, Es n'en rourvont jamals

produire, Qu'au homme de slenca les intor.
et jour [amo faire untout petit ooure

dannii,80 culrurgle 4 botaulyue, dart
obateiique, de paris le, du phyaio!

chimio médivale, de therepeutiqna. apte,de
macapée, elo, ele. eL C6 MONsICUE vera vite
convaineu u'll
d'en veulent qu'a ia q t,

par trop erst ule. Quand les malados voudront
se querir, tyuelyues malacivsqu'ils aientpile
oirnt à Montrealiireetemient chou le vioux
fontaine Racicot,33 ro Craig, tout visa.vig

milieu du carré igor. In seule maison on
Wy o une galerio,ut Ia, ilvncrout sey de n'êteg
jaluolsromDe en ce mon tour u ur de
Tise : Bien ad'auir:ine prondras, of r
éras. ni ne vendras, en utioun term in otiea-
Ouvert :— 1)ad hele: 44 mann jusqu'a)

heures du soir, le» dimanches excoptés, De

mander à von phurmaciess 0! marchandshon
nètes de ne Lenir constamment, en maine que
lea célebres remèdes enuvagesdu vieux Aw
toine Raclcui qui demeuro sur In rue Craig
No 38, Montreal P. Q tout vis-a-vis lemitlou
du carré Viger, la ssule maison oa il

y

a une
galeria, C'est là le dépot principal où fous sg
recurent les veritables remes sauvages

du vieux Antoine Haciont. seul inventeur eù
proprietaire duns le monde entier,

. B,—Ditus-vouscels los uns aux AULPSS
a ' Ew imafin de v'étru plus trompes valeue

  

   

  

CARTERS

vin. PILLSIVER
LES PILULES

OE GARTER POUR LE FOIE
GUERISSENT

a mal do tha nervous on bilieus, et aoulagent tous les
Mroumes réviltant de l'etat biieuz du systdme, tela
Que: Etonrtissemente, Nausérs, Bomnolence, Pati
après les repas, Tonlaurs danaLe côté, etc, Quuique i6

18 greud suocds pis die de guérir

LE MAL
de této nertex on Lillenx, capendant Len patites Pitu
Jou che‘aster pour In Foia sont ani également boarre

ele C'anetipetion, guérimsnl et prévenant cette
Davponition enpuycuse. Files orient Ansel tous
émonires de l'estomac, lent Lu foie et règlens les
intestine dl allesquérisssient seulement bo

DE TETE
alles seratent encore Inestimables pour cent qui souf-
front de certe tmalsdle | train hoyreurement que loir
bond effata ne s'arrètent ps là, êb cout a en ferons

une frs uaage trmvermit ces petites pllales vi pré

cicasa dana tant de car, guile ne vondious plus s'en
paeser | moi Apris taut

be
nial Ca tte

NERVEUX
ou Milieux eat Jo cunchemar da tant d'extstencen
cant dan ce Cun mirtont que 00 Pendong ink pee
les, Non pliuien gaérissent tandisqued'autre n’en font

Petites Plintra de Carter forer le Poleoemnttrès
petites nt très faclien À prendre, Une ou deux sont une
dost Ellpa mnt etrictement tégétales et r'irritant
Îrae sotion c®antaarentie À tons get qui en
usage Kn folin 28cre, Bpaur $1 En vents par ls
Pharmaciaas parol, vit eavagé par ln malls

CARTER MEDECINE CO.
NEW-TORK, EU.

 

  

 

Queen's Jiall 10 catéchisme oalhelique.ro
mala explicit dans cette alle, tn 8 ies di manches matin, à dix hoursà ui

  

  

  

   

  

Cie de Navigation de Québec
LES. 8. MIRAMICHI

pertirs de Montréal,

Lundi. je #7 Ostebre. à 4 PAL

DERNIER VOYAGE

Pour 1a Pointe au Père. Gaspé, la Mal
bate ou 1a Points Saint-Pierre. Peroé,
Ssmmerside, Charlottetown ct Pictou.
Pour fret, passage et cabine, s'adresser à

THOS FRASER & Cle,
Agents de fret ot de pasmagers,
9, rue des Commisiaires

Oa ln, POSTER CHAFFER,
184 em rue Seini-Jacoues

 

LIGNE BOSSIERE

SERVICE REGULIER

DURANT L'ÉTÉ DH 1890
— ENTRE—

LFHAYNE ANVERS QUEBEGET MONTRER
Osnpalmementydirects toutes) pie

cipales stations du CanadaDerdes Biase nie

Le départ d'un navire sera
annoncé plus tard.
MCLEAN, KENNEDY & CIE,

Agent pour it. et H, Bossière Freres et Cie.
Havra

 

MONTREAL ET OTTAWA
| Les trains quitiont in gars Bonaventure

BAwivà Onceà GY
Le tiain du matin arrête s Alexandria sea.

lement. si ce n'est j Ouf laisser descendre les
  

   

voyac-urs Venant de divers endroits par la
ligne du Grand-Frone. Le train du soir srrê.
te à toutes les stations du Canada Atlantique.

 

TRAINS VARTANT DOTTAWA:
8.00 A,M. arrivant afMontréel à 11.35 A.M.
8.00 1°,M. ” ” 8.20 P.M,
Le tran du matin arpito à toutes les sta

Mana du Canada Atlantique, Le train du soir
parréte qu'à Cassolman et à Aloxandris, war

Canada Atlantique
Les trains «de Huston aui partent d'Otiawse

é 1.5 pair, ef quiarrivent à Otiawa à 1:00
"| Umidip. font le service local aller et retour,

MONTREAL ET VALLEYFIELD
sors ‘ratequittent la are Bonaventure à

AM. vant À Valloyfield à 10.23 A.M.
6.00 F.M,, arrivant à Vallerdeld à 755 PM

Les trains quittent Valleytlokl:

7,05 A.M,, arrivant à Montréal à 9.00 A.M.
sas Fa « arrivant a Montreal A 7.08 P.M.

tableau ci-dessus aura
Je 19 ectubre (894 eo viauour luadi,

Bureau de la Compagnie, 136 St-Jacques
Teleptione be!! 574

On peut aurai so procurer dec billets et ré
er des si dans les chars-salon à l'hôtel

w indaoret 2StelHaimoral, Bureau pour
los billet Kare Hona:

su No i Tue Saint-Jacques voncure ot

d.W. DAWSEY,
c Agent Général, Montréal,
J. SMITH,

Agent Gén. des Pare, Ottaws.
.J,CHAMBERLIN,

Gérant Général Ottawa,
 

VERMONT CENTRAL
Départ des trains de Montréal

DÉPOT BONAVENTURE

8.3Q M.—Train vite arrivant à Saint-

ontpeliæ, 12,50 pm, White Rive

 

A,
Albany 10.860 a. m., Burlin, 1110

Function 25 des vis Lowell 7,
PL ek Now-Vork via Springrield 10.90 p. my
Lea nouveaux wayons Butiot W

attachés suxtras de osior” vo not
. M…Expresa de New-York tous l

=>," * jours (dimanches inclus) arrivants

  

   

Saint-Aldan4à  p, m. (souper, Burlington
+, 57e Ma, adand 0, fg 200 à ma
Ailbany 28e |, et Nevr-York 7.00 a, m,,tous

day Eemy,Worse£1. iaVi 40 a, ol aBrine,HellesValeo ricovars, > 118
Le sEshie me 4 tuern rochendon,

Fitehbie, a 33 nm pour toules lcs places
dans lu Nouve 1-8 "de: vrre,
‘Wagons dortolrs Wagner de Moat éal à

L
P,M—Lncal arrivant :Fami4.508 5mGrannyOBIT Wa

J

ef 007.2 p.m
. M,-Kxpres do nuit toute le
jours (dimanches inclus) arrivant.

bans & 10.4.p. m its Hiver &
a. m,, Manchester 6270 a. m., Nashua 7.00 a,
nm, via Lowell 290 p. Tous los
Soürs (dimanche excepté) rFitchbur
arrivant à 0.364 m, New-York, via North
ht ron. Molyoke, Springfield ot Now Haves

a, m.
Co train ac raccords Ê, Nashua et Winches.

pour Worcester, brovid,
weor lea chvmina de for deNew.fele

in Nouvelle nulotorrsTeo
Ey "

attachés AUX de Boston et Spriagtede

Pourim billets fndicateurs ob tou
information, s'adresser aux bôtels Windsag
et Balmoral oFuxbureaux du Grand Trang
où au bures‘ compegnlsBucs * No 18 rue

. C, STONEGRAVE,
Agentden passagers auCanada,

& VUS
Agent. gene

I, W. MOBART, Gérantentra ete
12 oet. OX

INTERCOLONIAL
1900 — ARRANGEMENTS D‘!109

 

  

 

  
  

  

    

A partir du | ©1801 en trai»  efireuteron eh ue jour esmnennesad” 0e v 4 ureiparis chemls de fos aucare fIErFT
erea Ntvioredu.Loup, LES = 1-0. ru n-Pistoles, . »

Petit Meu.
»  Campbulton,
= house
; ni

- ont
“ Saints

Los Halifax.

trog veagon din train-exprem-e vo ou.ron rain rem rapide quiOUDerneduour(dimanche 0x06pt6
irecte ’

MENGAhe
mess esauaeTararepar

enporesiemene
! éhemin

de

fer of on hateau pour tous bonpag
| tor dann 1 Îtan Batnt-Læurent ob koe Provinoes

tines,nevinto pumastots im| yPlormations € i Prix das pas
“ le taux du frates leoarFangemenssies
rs,tow d'adrosera

: “ W:hon ’
Agent der

i

proivid lu trot de à
: Sain Jaogtien, Titevie dd

D, POETINGURK,
Hurintondant oh shel

Hurran Ju ohemin de fer,
Mosston, Ne i u pul§

 

   

COMAGHE GEMEAILEVMUESITUNT
LIGNE FRANCAISE -

ENTRE KY LS

Les fiqure vape BIG EPEnasCabinpins
vues de sonnetiez blectriques), partiront dein

dotée Ne tide la Rivière duNoré

As pied do Mortendives)

LA BOU LLUVUSE. MItanGUEL,
Samedi : # oot.. 2.39 P. M

LA BRETAGNE. ds Jormaxisn,
Bamodi { nov, TW AM,

LA CHAMPAGNE. Boyer,
Barr(é.. Snov, 138 PM

LA GASCOGNE. 15" RLLL,
Samedi, 13 nov.6,08À. M.

Frixdupassagepour € avre

Première enbine..-.......…..….…..-do 990 4 $190
(“vivant l'endroit)

Beconde es! EEstfewyoninita
Billets aller ct retour à prix réduite, vale

 

de Now-York & Paris.

ble: pendant ane année.
Les voyageun américains qui vont sur \

continent européen ou qui en reviennent
fmt. en prenant oes steamers, Jed risques ine-
les de voyager par los cheminsdef

et de ls traversé * de ls Manche tout em
(nant besucoup d'argent. d’ennuietdeLet

A. FORGET. Agent Général
Bowling Green. foot way"

MONORMAUS, AUEVIN 06 Ulis SI usSirPaeh

LIGNEALLAN

  

Souseontrat aveclesgouvernement du
Canads ot de Terronsuvo peur ls

transport despri)

Joe lignes de cotte compasnin ke Sompoenny
des vapeurs en fer aver machines à donhle
effet dont Joo noms sdivent, con: sug
chanticrs de la Clyde. Cos vai ave
comyartimentsétanches sont incomparables
pour Is force, Ia vitesse de ia marche gb 10
confort : (13 sont pourvus de tous jes ag Foe
ments modernes et ont ait low traverses les
plus rapides. -

Fapeurs - Fonnages  (ommandants

nn. ol Cant. Mylius
2970 Sane {ohn Bentiez.

Éranitan || 3100 sane, WhYt +
Huenos Ayrean 4006 Ca:

  

nadia. 2008 Carte lop.
Carthaginian. 4314 Capt. Masplook
Caspian 278 Gant. Ë P.Moore  

  

874 Cant. A. McDougal.
848% Capt. O.
3013 Can C.
2007 Capt. John Wallas
10% Capt. Nunaa.
2975 Capt. Jolin tones.
41% Ea constenstion, |

lan... 3523 Ci

 

 

Ÿ sala

iSokoCcRichardson,
7 Cant. John Brown.

fan, 308 Cant. John Franca
… 304 Cuut Ji Park.

Beandingv!
Biberian, ......
Waldensian,,.. 2238 Capt. D, J. James

189, ARRANGEMENTS VETE, ul
Bervicedos vapourstransportantles

LIVERPOOLLONDONDERRY,
QUEBEC ET MONTREAL

quiazoon,
MONTREAL

  
Las
rtent de
ercrodia.

seconde ot d'entrepont, qui

mers faisant leservice 0a mallee,
lontrési au point du jour,

passagers de prem deTe
t s'embar-

uor à Mon vent Je faire, {sane
charge aupplèmentairu), après buit heures, ia
velllonn soir.

Pnælsiam “ est éclairé À 1s lumidre dlos-
trique dans tous ses compartimen

+N. B.—Le ‘* Rosarian” ne prendra pasde
passasrers ce Montréal oùQuébecà Liverpool

Prixdupassage &e Montréal ou Québee
Pre PAR LE 88 PARISIAN

Premiers (rende ifn of 0
(ulvant l'aménagement)

Domestiques, prromiére......…............. HIB

PAR 1ÆS$ AUTRES VAPEURS

  

 

 Premise RAE
Gaivant 'undsegement)

Domestiques, première. sr00osc0e csPil

PAR TOUS LES VAPEURS

 

    

Secondo (aller), SN

Erodeean EsNn

Eutrepout (retour). -

126 vapenrs cols

a00ct.|, Barmatian .
Ces vi ire ne transportent pas 46 passe ‘

gars en dant en rope. .

Tessteamers dels

LIGNE DE LONDRES QUESSO EW
0 BAL

Partiront comme sul:
De ordpe,
  

 

Rensillan,ie ou vere le 33
eran, 9
reaian, hot 2 i]

« 8 Nov.
Oct. -Aseyrian, “ 2 Nov.
Cen vi rs ne Lranspoctent pas ds pease |

gem en t en Kurope, -

Tae vapeurs dela
Ligne de Liverpesl, Quecasteun, Satu)
Joan. Halifax. ot Baltimore, falsans

le service des malles,

Tartiront comme Fait:

D'Halifaz, via Jean do Terrsusuve,
pour Léverpest

On;
Nova

nian. .
votian

  

Caspian...
aeinian

Prix An passage quireMalites

 

ratréaLenaeoy sesi
we Canada et des neat nis et re 3 le jen

de chemin do for da Canada et des
Érel'ais POUF 1546 less ports dé [Angleterre
erty con feet

Pour tes taux du fret da hous

nntres détails, d'adrce<cr & tous es ageuis
| atilorises vu 2
v 1.0 A, ALLAN

true ste, XJ
“re connues,Montre

19 Keptembre 15 1.
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